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========================================= 

Co e c· tCUn ci pu s'en rendre com~te, ~u cours de ces dern i è ­
res sen: incs , "'. situation int rn-tionole c t restée tcnclue et ne 
s ' e .. t :pas odif'i e d no ses élé ie""ts e'"'sentie l s, tels que nous les 
avons dét,r. inés lors du dcr~ier c.c. 

L'évène --n-;; le '''.Ù :: i i. ort r~t do ce ... dernière~ ceo.cineo 
eot inc nte t blc.~cnt 1 dlc:?.slon prise par le gouverne ent de 
Londres, ae su.spendre l convertibilité de la h en ~ . 

,. 
L· u cision prise ~ r Londres a f~it op:pu~~itre u [µ'Dnd jour 

les vérit bles de .... seins de 1 c1oct!'ine 1ru c.n . D'autre vort , . l 'oc­
casi on de cet e c1s1on , o vu se a..~ife~ttr plus brutale ent que 
jamai s les contr dictions inhérentes a.u régi .... e c api talisi:;e · son 
d6c l in . 't c ' e t ainsi uc les psrtis~nn lcn ~oin~ bien infor és 
ont f it cert ine~ constatations et n tam ent celle- c i : il se l ivre 
dens le on e une lu11·lie :pour la conqueto des débouchls et on cons­
t ate que la suprl.atic des E-U :end la lutte plus inéggl e . 

Pour I / fi, le boni der: E- U est de 8 ù IO nilliards . Cel à 
s i gn i fie q_uc loE 1 - U CX)Ort nt des arclHmdises pour 8 à IO mil­

i ards do plus qu ' ils n ' i portonm~t . 

C'est l' un dlcalq;e 6nor e . 

our la Bel~- :..uo, dur ~"·t le 6 nr n.i.ors nois de I9Ll-7, les 
import tiors ùe 1' uaéri _ue se ... ontent à 8~ ~ illirrds "lors que l e 
t otal de nos cxport<tiû z vers ce pays ne s ' élève qu'à I mill i ard . 

Je ruppolle la quc::.tion d f" bas nylor:.s que nous avons import és 
pour plu~ de 6 o illions do francs der;>uis le début de l ' mée . Ce s 
i portLtio~c o~t enacé très sérieuse .ont un secteur i nport nt do 
notre industrie la bonneterie . Les usines de l ' indu· Tie de la bon-
ne tar i e s ' occupent en effet de 1 f bric tions des b as , notor.:mcnt de 
b a s de soie ortificiolle . Les bas nylons rcp~éeentent une concur­
r ence dting rau e pour cette industrie et cel à t l po i nt que plu­
sieur s usines ont du for er leurs portes . Lorsqu'il fut de andé ux 
E-U de nous four1iir dcc ... ut.:.orcs pre i'res , on s ' ccii heurté:- un refu s 

Citons oncoro l ' industrie du c· ir . I ci auss i cme s i tuation. 
on nous fournit des produits . anufuctur6c , is OJ?- nous refuse Ales 
~at i ores roi ibrus qui nouE per ;ttr icnt de f,br1quer nous- me es . 

Le f',it que l ' ,~r:iérique exporte plus qu ' elle n ' i porte , provo­
que une né~urie de dollrrs , laquelle , ' son tour , rétr"cit le :ar­
ché ondifil et nodifix le o courcnts co ercil:'UX , ce dont les -U 
sont le o pre iers à patir . 

D' ou ln politi~ue des ctédit s consentis par l ' érique les-
quels doivent l u i por cttre de intonir se:-' exportt.t ions . ni s en 
contro- p&rtie , elle i .1pose deo co:Jdi'tions de plus en -plus dures à de s 
débiteurs ux pr ises avec d ' ûnorm.es d.:.fficult és fin"nc i èr es . 

Les crédits s ' épuisèrent plus r pide ent qu ' il n ' u ·it é t é 

prévu. 
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Le plan o 
rsh 11, ~par A ~~ent 

enti p do .. pro·tcur 
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11 ou plue ox·ct nt, le pro ocition~ 
co o une sorte e projot de or toire con­
tout-puic~ ntn à d e r te' rn d n 

evioruont ùfaconi nnos : 1 jonctio ~ ré-
cise~ 
tions, 
dCC" CO~ 

rr , 1 .Fr nce â' voir renne r ux nation lioa-
1 po ition l'ég d dol' uro~e Orient 1 et 
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uL Libre Bel iquen 6oriv i t le 6 n t bre sous 
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titre 

f1 

Lo 
ines, ont 

d 

ood acnt 
id r~-
co pte . 
les 
Uol-

o u co s d s d rnièr s 
l'int ntion '1 p -
son profit 1 ' co o ie 



' ; 

L0r évène~onts qui s sont dérou} s au cour.s des der n i ères 
rai nas ont f i t E.lppaJ: ~ i tre plu clc ire ent 1 ' intention c _' i mp.: ri a..-

~i s e do~ J -U d oontroler et d ' orienter ~on ofit 1 ' 6cononi e ~ondi ale. 

L!..i décisi on de Londres de s pendre l<=' C'1nvers i n àe l a b 
en ~ appar i t co ~ e t î s6ri se tentattvc de ' GB d' c ~1 p;per lA empri-
se du dollar . 

A cet e occasi on , do~ co entoires fort sévè r e s pour les 
E-U ont paru d"' 18 la orerse d ' Outro - 4anc1e . nL ' .t!icono istu do Londr e s 
6cr i v .... i t réco 1ent 11 - u ac B:i:i t ann i _ue s ac cor ent oroy incc la thèse 
col'.!lr.lunis te r.c lon 1 (Uello, de propos délib'r , 1 poli tia o a .éric nine 
vise à ruiner la Grfilldc Br~tagne, Ei. on p.urr ~· t ccrt i nc ent en ~ aire 
la preuve.n 

I on~ieur Buset , le Pr6s.:.dent u P3B de .... on c Ôté écr i '\'" it 
d o.ris "le ùOiru du ~8 aout : 

11 1 n ' c t a.s i so i ble , d ' uutre p rt, que los seize gou­
nvo!'1 ... 0 ent S qU 1 V i t séd i ts ÙG p ri _e abord l e plan • vr-
11 shall ne se ettcn r eg rder de l u s rè s ce qu 'on leur 
uo f r • ?out -être ~ o:ie :lcouvriro t _ il s un j our que 1' en­
nt r' ' ide dcc eys tlpr ouv6s pur _a guerre se .r i t é. u ssi une 
n voie de oalJt . A 

" out ce là no anque p s d ' etre i n .a.U i , t nt du point d.c vue 
6a •éric in . C .... , e.J lLéric' ins ont be "u se c o i.re non top 
nof t he uorldrr ils ont us si l eur problè. e, l e r ·rès gros 
11 .i:'roolè , ui c t d ' expor t er r _ io. r e ~' ssivc _ent et 
n_r ofi t ble ... ent , soue ~ ine d ' °"' r iver tot out rd une 
11cffroyable crise de cho:..ago u. 

Depuis que I.ondros a su apendu l a 
~' pl usiourn ~ se ont ét · ~ en s à renoncer à 
aux Et ut .... - Uni :J , vo i re cno à. 1:co. del' de~ 

co ... ·version de 1 ;. en 
de nouvoller co ndes 
rdres p~ssés ~ntérieurc-

me t. 

Co ie ces ~ ys ne vent pl s co ~t inuer à ~' ppr ovi s onner 
presqu 'exclusi v ent u E-U, il s sont obl i "~ s de se tourner vers d' rutres 
pays. in~ i se pr c isent le ~o i b ilité s de r pprochenent entre les 
deux Europe que l es E-U ~:mk ay ént par t ous l es noyens do diviser. 
Ainsi se écisent les po s~1bili té s de ~xmà! mrxmdrx voir 
l'Europe Orient ale se détourner de la politique du dollar. 

La d ' cision de Londres et sen c onséquences vont entra iner 
un r étréci sse e ~ du coï.1ID.9rce i nternational cc qui provoQuera une dimi• 
nution de s export ations des E-U. Xi: 

la ~nace de crise 
Ainsi se pr éc i se/que 1 s E-U av ient espéré 

,. 
écarter grace 

aux pDopo s i tions o.1.arsl all. 

Le plan .. arshall ne provo qu e p lus gr nd enthousias.~e. La 
conférence de P ris e~ t loin d' voir donné los résult ats escomp tés. 

L'Agefi de s 23 ot 4 aou t dernier signalait : 

unes experts améric ins ont déclar é égnle~cnt que ces mesu­
ttres ( suspension de l a co nvortibilité du sterling) 
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I 0 UCCe tueraient la crise ·Olldi le du dolla~ , 
2° réduiraient los dam ndes du m rché pc~rdes dentées impo~­
tantes. On prevoi t _ue de neuve ux con troles d'imper t ti on 
seront exercés par dec pays del' é~iquc latine •••• 
I.e' observateurs ru rie ins font un nou-vel ex e.CTen de l' é­
tendu~ de la crise britcnnique et avouent Que la cr~se sera 
peut-etrc plus crt.ve qu 'on e l'avait supJ.)orié d'abord.n 

La ~ension entre les tata-Unis et la Gr de Bretagne est incontes­
t able. Par contre, la co une hostilité à 116g rd do ~- 'URGù nubsiste 
et E-U et GrWlde Bretaene sont appr-0ru:ent d' ccord en ce qui concerne 
le reàres e ent de l'Alle agne. L s an~10-a.m ricains ont décid~ de 
:por·cer le plus rupide ent possible le potont ie_ indu rtriol de l 'Al­
le·Jag te au nive u d'avant-guerre. 

La décision anglo-scxonne, priae u n6pris des coordo de 
Potsd sig1i1ie prutique ent la fin des ré:par ntions. 

Il y a quelque chose de révoltrnt dm cette 
Améric0ins qui accorû.ent de larges prio:rités ux Alle 
ment de ceu...~ qui furenv les victi es du IIIe Rsich. 

dos 
dé tri-

Cette décision risque d'avoir des conséquence= gr ves pour 
la. "écur:i. tu des vo · cins i .éd i ts de 1' lle a 0 n0. En effet, le. recons­
titution du potent iel industriel signifie aussi J. reconstitution 
du potenti 1 d ·erre de 1 'Alle-lagne . 

J' u.i d .:j ù ·.t ue 1'. tti tudo do")t e flr cor"'~ ins de leurs 
clients pro oque ltinquiétude des A~üric ins qui craignent de voir 
leur·s satellites essc:;yel"' de se libérer de 1' e ppisc du dollar. 

L' ggr'vt..tion de la. siliua.tion en Europe a f it naitre en 
.A:méri quA un cour t an ~ ~vour d'une aide anticipue. De no~breux po­
litiaiens et écono. istes soulignent que l~ situation est tellement 
gr ve gûcril f ut porter secours i ··1nédiatcment là où rasnuce le danger. 

On suit ce que ces r essieurs entendent par rrdangern. Pour 
eux, il y a danger ol1aoue fois qu'on pout cr ln re quo les comnunistes 
reviennent au pouvoir • 

' ,.. ' Pour parer a ce d nger, on ent pret a id~r. 

Ainsi, la politique du dollar appar it de plus en plus co na 
uno poli tique de fin nce cnt de 1 'anti-co · unis· e, de l 'anti-socialisraE 
de 1 'a.nti-dérno cr tie. 

Il est cert in que la situation actuelle sur le :plan interna­
tionale est tendue. 

Voici quolqu~s r flezions auxouelles se livre 
économiste bourg ois, onsieur as~oin-: 

co sujet un 

"Il f ... ut dès lors coo.prendre que l'Europe occi.dentalo, prise 
d no son enselblo, vit actuelle ont au-dessus de ses moyens. 
Ou bien elle r6duira sa consommation à la hauteur do sn pro-
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Il y a quelque cho~e de rév ltant dans ceite atti~ude des Amé­
ricains qui accordent de lar priorités aux Allemands, au détriment 
de ceux qui furent les vic~ime du llleme Reich. , ' 

Cette décision des Angle-Américains risque d'avoir des conséquences 
graves pour l' s~curité des voisins i édiats de l'Allemagn • n 
effet, la reconstitution du potentiel inaustriel signifi la r·econ -
titution du otentie de guerre de l'Allemagne. 
A ce prop~ le N lronicle rit ~~~:%Jl~~~:ail;xJ~~Œ 

• s.~ . .ûG·~~--~~ 

Comment se fait-il que 
et ait sout nu les Améri a1ns 

C'est parce que et accord p 
iere de la Ru 
i ation de 

·--~~-~~d€" l 1 aggravation de la 
-9P~-..&~~~~~"'Ba~:a=Q~ci·~l~.alJl~~.~~~œ~~ 
Amérique un courrant en faveur d'une ~de anticipée, 9111S:Dlï::a.-ifiiiai;~~~ 

e nombreux politiciens et économiste~1so~ignent que 
·'-d.ci<lliW'l~e pe est tellement grave . . 

~...P.iilfM~~~e±Z..ot~~~"*~~::.Se~o 

~ 
un sait cef~lllilllllâle~~~ 

Pour eux, il y a danger chaque 
tes reviennent a 



nsi que 'la politique du dollar apparaît de lus en plus 
une politique de financement de l'anti-comm ·nisme, de 

f~~~~~ie. ·-~'ILCA " 

p.- IL ,/"Ï""' 
Voici qu~lques r éflexions auxquelles se livr ~écono iste 

bourgeois, . onsi eur IASUIN : 

Voir Article 

pays de l'Europe occidentale rdliiilœs 
politique du dollar ~,,.):fi1'.~~o:o·i~~cnet:~~ê?T'Plt~an, 

~-itil1t!r"9'!'Ml~iW-~~~~Pll~' le ils 

le danger ~=~~~~~~Mi~lf~~ 
cette politique, se reüdre cou.pt 

s en plus acculés dans ~'impasse et essàier d'en sor­
ecourant à un moyen devenu classique : la 5uerre. 
mesure où cette politique contirnle à être appli~uée, il 

un anger de voir éclater une nouvelle guerre monoiale. 
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Re-ve11u Hation .. 1.- ..... "';)._ lo r p_ort d ~ udhuin, le rc reriu n 4-;ion ... l 
I, s~e do 64 . I5D nillic rds en I9.58 à _O . 400 en I946 ce qui donre le 
cr.~ffici nt 3 , I5 
L ' cn'"'e ble A-..f srl ir s et tr ite eiite c te ti.: à 95: nilli·,rds 
olr :946 cont- ?6. en I>j8 • ~ ~rx Il · t te ir CO' te eue 

IlL CU 95 r.illi rà. , i" y 2 '"illi'rds ners'·s à l' v'curité 
coci :e ~t j illi rds e orl ir,, n "r . r~ E: ' -it ne d'u~e 

tion" ont corT)t'err ~e coef'fi..,ient d"ue:.en"; tion ne 
as 

' ·-:rr' 
corrobor 
des tr v 
guerre . 

• B udhuin ui - e' ..... e CO ·t de , rie dé r S""e 515 ce ui 
r1otre thèse ,., e 11de uis 1 ï i b .,; ion , le E: rdiing de '\ ie 

i. leurr n".a j r .:..r:: d ~ 70 ' 80) de ce ...-u il fut ~ "nt 

. is u r nu~ r u.tre s .i'rt e ti s à 
co· t ·, .7 ,650 e r95e . ce qt.i on e un 

,.. Co rmm son s ' i 1 ose e ntr les d ·x .u 

61 our '10 .;r V i~l'"'Ur :> , 87 pour 
' 

... ..., . 
' 

Lo. ":;_ ,_i "'elrc- o t 't' fr c ,1~ .... dr 
r" r ·ce ~c or.o i u"' (ont ils ft r .!lt 1_ 

IO . 900 il li rdc en I94G 
coèf icient ie 3,87 . 

i c ic c 

"e re + ,, . 
t r'su 1 t n~ de 'a 

~irci ux r'i s . 

...>i ·1' c -1 o ~.,i · de rix ot s'l ir e'"t intrmue , il y a 
rrQS • rier que l r a~tition dur~ _nu n t"on'l sera en 1947 
'"";" ;t b- "' ' I9 . .... core ,' Cu k> . 

e ,11t:.·_ co :;, .i.ion o. t.::r el.' 'tue à • E ù'1 in, c ' e-t · e 
le c i 1 c t r, .L. :i 'r' d nE rle co::ld ~ tions tello nt ~ ·n,.;- ·eti sez 

• ' il T' illCO Ce~t J :::_,..., 'lt CSSi ·i_ i"'~- d6 •.,:'3 Gr 1 S °'_ire" 

et tr "te J v~ s ::1 lJ r 1 ' rix . 
...,..? I_,,58 le: s L il ... s et X'X..,. xx:ti:IiIBX '° nt e1 t. re r ~e t ._ 4- 57. ' ,.. 

' · uifi iu ·e r.u n r 1, u·o r ?} ~ o·p• ·ri r 'r à , e e r rti -. -· 
ti.J Te ... nu ne t"i u ' en r93e , , s 1 ir .., .... !' nt ur ie 

" "'" 
., 

iU e tr , er 1)40 Sl rio rs 0 ce ' t i 1 s u· , t . 



Conc usi ns du R' or~ du C ·~ L'i nd, B.P. iu :0/9/47 
----------------------------------------------------------

,.. 
eu ex g:ré le r i iss, ~nt. Il ~, ~t p utot 

d' m0 ni se u point de .iod i "ic ti Jns suc ce ~si ves [IU c ourr. des 

de,...nièr "e. inec;:. Ce n'e t 'f: un tourn'nt, is une revue r1e 

1 ' : "'"olution. Hotro • or i tion av nt le B:> e-t pp ::::-ue rvec ~ez e 

rr cision et nn f.:exr -x~a:EÀ~.El:bx dL:'fère >' s ";t;ll.e ent de la nositi on 

nous rc ·enèi111 n::::: li=xti: d' da"')ter les r l' ires en :;:>rrt nt dé 1 a cons­
t· 
t tà:Qn ue le,.. tr v~illeurs n' obtoinnent i s 1 i 'Pert qui leur re-

vi nt. ·- is le gouvernene.::i.t, lui, n' c 1orde nes rnjustcr ent s au' uu 

co•pte-goutte. Il .,.œ'tend toujours q1'il fut "tter:dre ~e sclutde 

1 b'" is"e de"' prix. Conper;ne spéct~cul ire • upr· s de l' che"';eur 

c' n gne ui frit crouler le c uv rnement sous le ridicule. C~1pagne 

c ntr 1 es ueti ts co J erç ntf. Discours de oens à 1'1 R •. dio. 

Perr .::i.t q~e le Gt a illSe ~ t pis 

I) Le prix nor 1 f~it · or.t r ~es ~rix. 

? ) Agg 1ent tion de~ loyers ouvr nt 1 n TJo±te toutes ~orte~ de pres-

sion!=: de 1 rt r e rouri t iree. 

3) Sp ression de~ subside rovoque une psychose de h , ~~e. 

4) Gt acce te l'au• gen~ tion du rix du ci .ent ~ui, d ns e sec,~ur 

du b t: cr.t et de 1 recon truction équivaut ' l''ug e t'tio1 du 

ch rbon. 

5) sb~ide de 500. illio~s pour engr is czot's, mlors qu'il 'Vit ~té 

ent rauque 1 hau~ e du ch~rbon n'entr iener·it ~ s de hau~se. 

6) Il a suf 'i que le P rti rle de di .inution du prix du charbon 

pour 1~e le c~arbonniers r~vendi1uent ~' h~us"e. 

Le cl s e ouvriùre r ~ e lispos6e à ' puyer une noliti u~ e b isse 

des prix. is si le· prix sont lachés, le~ trr ailleurs exi~ ront 



Conclusi~~E La~ an 2 
----------------------

rou el r reu e"lt : 1' nr..}yso ' . ".:r< 1 de Baudhuin du reYenu nati kal. 

Lutte con tr'3 1 vie c:1 • r.,. Cc cer }_ t U"'"' erre r de c oire "U' il e t 

1 ue tion d'Lo~~eteté. (r çlhonnete e·t donc celui qui veut ~-r,ner x x~ 
rlus? L'o lvri .r qui r venc...i ... e eil '•ur s ' ir('?) 

jo 1it's de Vieil'nce dont l n rl Dej ce : il s,r .it r ux d'y~ rticiner 

ct·ns l' eC'prit où ils fonctionnent ~ctu lle 1e t. Poser le ~roblèoe de 

la lutte pour l' bai~~e~ent de rix, teloue nnus le posons et 'opposer 

PO~ition ~eogi~ue des milieux 6ou~er e'ent ux. 

Tend nce du Gt à n us CO'" rpomet"";re : in\ i 'tion au:x: Fe 'e Co unistes 

à rtici er u Comité de Lutte con re Vie chère. Nos car r d C' 

devront y d'fendre nos positio~s. I o sible adopter position gouver-

ne· .en t e • 

Fui~e mieux lPP r itre le P rti dans la~ e·tion d 1etit· co erç·nts. 

D' ccord pour ~ut~nt qu'en o rl 

d' ussi 1 r~e~ asae~. 

u nom du P. ncuE ,uisEions ~t indre 

r u~ nette ent notre position ••. lhar~user;.ent 

res e ne e ètr.... 's ::::uff'is· nnent. 

Le'" r rricles du JR trr:. t nt de... ue Pt ions de petits cor .ern rnt s de-

" vr'"ient etr9 bon .j.nent dil:'fus·s dans le::- clnsses o~ren es (exe r>le 

d'un c~ .de envoyr..nt tOU'"' R0" ni } ~X osition de la RV Vil'forde 

r1 n"" une bouc rie r er1 0e. 

Le eetin · de " Bruxelles n urr-it etre r{n~té et ~e n'~i p s re~oncé 

à p·r er dev·nt un !:lUditoire de etits co erQ nt • 

Inciste sur l n'ces·it~ d'une nanife t tion de rolidarité dB" em loy .s 

des gri ml.., n gasins avec ~e ..... petit,.. c o e,.., r.t '1 touch 's P"r 1 répre s-

sion. I '"is pour celà, i, f ·t c~'il y it en " .eme temT)S grève 

revendic·tive des emplo~és, sinon celà ne on~er rien. 



Conclusions L~l rnd 3. 
--~-------------------

Rap_ort entre'· ti et Jes syndic t~.- Dejace de· ·nde que le P. aide 

plus ~c &yndicats . Sous for .e d' pui eux ctions rev~ dicatives? 

l:' v n> jf ais h'-cit de renforc~r ::..ef' erg i-:is. tians syndic le~. A l'oc-

casion de la crT a-v--ons r :'.ldu ho .. .age aux dirie;e·nts syndice•1x. 

le :--ot d' odre de sou tm il ... 1 e dirige~nts syndic ux. Avons " eme ~roi:osé 

de créer co ~s~io~ avec repr:sent nts .GTB t repr?sent nts es 

deu .. : '1 rtis ou vriers. J'accorrl de nr--mdre de no breuses initi ti"""es 

et Qe co sulter u r~'l'ble le~ yndicrts. 

''ccord de travril er sur le lan P ~le ent ire en accofd aus~i 

"trait que ossible avec l' "GT""B • 

. poli is.e.- Lu ei-leure façon de réacir, ce n'e t pas de polémiquer 

iris e donner de nots d ordre just8 s. Nous touchons ainsi au point 

le pl us délie t soulevé par Terfve. Donner des r.ots d 'or.dre " eut etre 

interptrêté co ~e del'inr~rance d'ns les af~ajre~ su die' les. C'ect une 

qu nti~n de t1 otique. is un p rti rol'"t rien ne 'leut p~s ne p's 

d' 'v· s sur d ro le .es ouvriers. Il r~ ut tenj.r co"'pte den susceptibi-

li té~. C' e t une qu ·t ion de no id c et de 1e sure. 

.d.Ujour· 'hui, si nou~de. ndon e ébloc ,.,e e"' s' :!.&ires, ce n'e~t ryas 

u i e..,te de .~uv se hureur de notr ... 'rt, is 1 tr' d'.lction de la 
ad'\ersnires 

volont' de clas e . ' ouvri ire. L nreuve en est nue nos :m:m:rat"!Xï±:s: sont 

des 'Y) us rro ents à n :..t.S co .bo ·tre . p s de toll" atceque polii tique 

de~ nrix et sEl ire Gt e. t di "'cr ( i t e. v,.., 1_ont dè. lutte accrue 

d·ns l clas e o.vrière. 

Ce là ne veut as dire ue nous uo ivo s t' ire fi de 1.a susceptibilité 

d~e or ~·sation. syndic le • D' ccord que c'e t au syndic·t e dona.er 

dec ots d'or're. Evite de f•ire app r itre nubli~ue ~nt nos .an-

d ires, le~ orte-p rol~s d :·rti. Gelà dot~ "tr . e f'~t ·es 
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travail-eurc syndiql~S co ur stes. 

L Prrti doit ap~,.. itrc s rtout +~··er. dP.' ctions de nos cm r des. 

I'roro r·e que le :rr si dent dchnne l cc~'.1r3 ett-r . Ber ,.. nd. 

Lutte reve die vive, d'n er de lutte en ordre d:~ ersé. Tro1ver d ... ots 

d'ordr~ C'J bles de orovoqucr de lar · ~ 

los ad ers' ires e~ ... Lyent con ur ir de fr ctionne::: le~ _Ol e -ents . 

... ujo,irC:. ui, le i;r v ilJeurs se lai~sent dif 'icil ent cntr~iner d ns 

e~ ~uv ent~ de solid rit' ·rcequ'ils se ~ouviennent de v ::mts 

- ns le qu 1 s on le ... la· s é to ber. :!i "Jj,_~,-~::txI>i x:lœ:rd:ru .. 

J' c~or ur rot d'or re de 1 c voc 1. ion d 'u:i con ·rès ~GTB. Ir or-

tr ce c it le c.ue le c r et 'rc r1.;ve1lic tif so't us i net q11e 'Y'JOsnible 

c·r c'e t le ei-leur oyen de et ~e en i. r?t le~ enne is de l ' unit'. 

Borre ns citr de c s re cert i ~ n tron8 cèd nt ux 

r vendic~tio s . Si tel J t ,e c·s, n ·~devons ·~ hé~it•r à souli ,ner 

tout ce que celà co ort o~i,if c·r si nous tento~~ de~ r;rè es, 

b'r ière è.. xx±x:i: s l ires. 

~ cr . d , ef 'ort -3ri el' x, no 's cor ... t o une ""ois de nl" s que nous 

so e ih«uffi"" e r '-'ei -'1 • s sur ce riui se ,~ e s le ys . 

T)• rle· e t -. ne tio es o •ti :::llle 
,_ 
V celle de 1'.; ermitt T arl e e t ire. 

p contre, , etine qu 'il e fut as oser 1 < 11e tion de l'orieri.t'tion r 

écono i.q e a ys. P' ~ _e t - s cl r U" ur p .... r. UVPise tac tique . 

d' inte peller Sp"ak au 0 nt où il tro ve ' l'<NU. se 

Far OJ_~~., de ndons l'urgence en ce qui conc.-ne le2 pensionnés 

de" S . P . lîe pouvor1s courir d.e risque de ncus frire refoJ..,_er sur une 

que· tion .. ussi i ,port nt~qu.t.; celle del situ tion conor.ique. 

~itu tior. Internutio. e.-
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,. e . 'Je" canar' s 0'1 dit n•e la e·r de 1 a ,.. Situ tion Int,~. tio 
r r,~"'ion 'D~~e de~ n 'bre:::: qui t"'i-ir 1.8 '!'"Ci . C' e t ,,e .. t - etre vr i , 

'is :e rot te contl:'e cett, :: çon e r'. ent r les c' O"'" . I1 .p, ut 

dir e 1 e " o brf,, e o .. ÇJ "' c br "' co · 1 e 1 ..,.. .r '1 t e no r11 

e à isL·or n ires . De ui~ d 

l CO ict · on nue Si le us o ti ~ r on~ e 

· "'nt li/~ - ~s 1 e joirr 1 r nde.t . ·Laeken , · un. eet~n ·de noins 

de 50 1 rson es on ~ i~ 9 édh'si s . licie ... · t •s , ·pr ,.un "'ting 

f .:. t 6 d 1 , ,. . ') s . : .1 t i J l. exe .'l)leJ ( c ee c'lr"' . ro · 0'1s i!1con-

t st,. J n wnt en ce o rt l. en en ot~ • L' in Iuc·ce d~ ! - i 

t;.,.. nê:. i t . Ce n e "t p• s en nou r nli t r.ue n0, s · l lons co·~bat+,r-3 le 

c our rt de frousse . 11 f "t voir l' ,.i.tl' tian 0.'nf." sor en-e le . 

I>et's ectiv s ,.,(;) cuerrc .- L g~er.,..e ef r ; t le co U!l d o.... l"' . 

Là n ' t.: t 's , u ti~ • ~ ' il y ~ un0 s ective 1~ uerre, ~n s 

devon ... la dire , Ke:XZl. :x:r:'t - il o t de 

de 1 i:X, 1er en11er ü; de 1 rucrre . C!l l t ' ;_ !' guer,..e . Le 

gu ....,rre n... ont 

1" 'r"icto · ::- • U,....1E ,. ", i '1 r~i'ï~"' e ("l • t ;,., ,....,~ ,~ ·e 

er r · c in. . C ' e t 1 e ·tr ., · E. T .VOT)' ~ e de 

ce r --. •• ..; , 'J.r,,. d · er e . îitrx I1 ,.. 1 er r ur c"' ~ .,,r r · ' on 

' I' rit r . 

'co o · e e-:; en'ce rr~; 0 

CO :; len' .,·.,,.e t c:. e " ., , e"' , o1 on. èhe e 

' ~uro e occi~ent _e ~·enorce 1 ~011t111e ·u dol~ r . L' c ~s 

de '1rtre in" 'r er:d · _ ce c '"' ,i ·1e un d 

~ asoin E:' ' '1 .ço çoI c i VP ,.. u e 

··r 1 ' ~u.:-o e 1 oli..-:. '"e u 
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En ce qui concerne lA situation en Belgi ue, ~eB seulement 

a~ l 'a:;J:fi~~~ionneien't o.lla!'.S, ai 
. 

f"tri:-t preuve d'un optimisme béat, e:t-no~~ povven& aEfirme. qu~ 

' ne se justifie pas du tout. Examin911 a situation 1 ~/....,l_. 

~~s GQD.S~ns un revul sensible de la production qui était en 
iJ ~.,U.c,,c ~ ~ 

avril 15,2 - et-est-.à@venua à l'indice IOI,8 en ~ 

I...i y a également ~r · s ~aôut, ,Yninquiétant 

.. , t t. . , . d 6 . 1- . d ~h-recul en matiere d expor a ion~ qui 'é:ta e mi ~iar s en 
' juillet, sv descend brusquement en dessous de 4 milliards 

en Aô t. ..€c.. ~ ~~-
~~~-..­

N~s-av~onst.té à 1-a bourse une hausse 

spéculative~ de l a 
f"'l;~l.A.4.'-....... QA..J 

et qllr-.!!t4J@S prodm.te au moment 

plupart des valeurs industrielles, 
ne,...~(.;;~ 

où les affaires écOriôm:l;qü;e sont ................ c:· ~ ("tqal.:.'-cA 
lGin. de la justifier; ous assis~ n même temps a une bais-

se persistante des fonds d'Etat • Nous voyons ainsi se manifester 
~ 

avec plus de ptéci :to . une série d'indices de la crise écono-

mique, ~;-n-0 menace de '3:& dévaluation • 

Le Gouvernement pouvoir depuis 6 mois, et 

le oment st venu où l'on peut procéder à établir une bil.air • 
~~ b-~~~~ 

t°'A On dispos aujourd!.hui d'une période asse-z longue pour eser 

objectivement a gestion de Sp~ • 

Spaak a dit que son gouvernement serait plus à gauche que 

les autres et Cfu'i:l: fa:l::l-ei~ttendre ' v<>H la Belgique ~ 
vée grâce à la collaboration de la civilisation chrétienne et ~ 
~socialisme • 

~ 
Je ne crois pas que beaucoup d'ouvriers ,ont été convaincus 

ou nthousiastes par la formule,- parcontre je suis tenté de croi­

re que l'entrée du P.S.C. au gouvernement, avait fait nattre une 

grande espérance parmi les paysans et la classe_, moyennej o a dn 

déchanter dans ces milieux et les espérances ont fait place à 
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une morn~ désillusi on • 
~-

En effet le gouvernement appo-Pté satisfac-

tion aux paysans, 

notre 

av • t de négatif pour 

notre 

En ce qui concerne 1 est en -

core lSeaucoup- plus grande,, &--'·•'-""'<l""=,...,.~::Q,M:~i?..'-'J~~~l~r~~h~~~~~-:;~• 

n'avons 
ç ~ os.sibi ité aussi grande 

:=~BQ(lt=<::.ompte Q.a;::::.L~~u:RJ~gog e ' laquel­

c. En 
~~ J...,... 
eo ~ui eeBeerne le politique des prix, 

~ 
jouee classes moyen-

nes le rôle de bouc émissaire • 

de ons d' de adoptée p 1e gouverne-

ment • Malheureusement s et syndica -
iOr.,~t,. 

listes se sont associés à cette campagne. Si la politique des prix 

s'avère ~tre un fiasco total, c'est pour la raison simple que le 

gouvernement s'obstine à ne pas contrôler les prix dans le sec­

teu~stribution; 
clatante 

de SPAAK 

t le couteau sur 

de céder ••••• % et 

dit , ap~' la déclaration 

u ••• doit - on attendre 

pour découvrir moyen 

le prix de 

regrettons po eux qu'ils n'aieil 

fr la tonne; nous 

ce geste spon~anément, 

et nous regrettons davantage que le gouvernement ne se soit pas 

n 

passe en est également pour toutes 

~IQ]:Jli::tx industries, e nous compte que 

tous les en Belgique s 

es du gouvernement en sont convaincus 



tout comme nous, et ils ne font rien pour faire apparaitre au 

grand jour le profond échec en mati~re de leur politique des 

prix. lt r~ fi'\ Jt,1~~ 
:t.ou l classe_r moyenne désignée. comme 

4.i~ 
responsable de tout le mal et on lance-contre ellefdans une 

entériner.. 
campagne de répression que jamais je n'aurais voulu, étant ~ 

d4partement du ravitaillement ·~ v..~~ ~ fw.c_{......e. 

des amendes très lourdes; cette fois-ci le parquet est du côté 

du ravitaillement, 

ne sont pas 

temps on ilo petit 

et l~s grands magasins. 

qui 

délit, et tôilt le 

en exempl'-9 les coopératives 

Dans d'éliminer par J 
f!.-.,J~ -

la violence es éléments qui incontestablement se trouvëntl'dan'.°s 

le secteur de la distributiont is s'il y a trop de petits commer­
- ~ ~ ~-e,;, 

çants., il: es ~rtain que l..es peti.ts commerçants. sont )es pre -

JIJIXQxx I 

"~~ aujourd'hui encore tou peut inscrire au egistre 

de(ç_ommerce. Et-_o. <'-h-eur dit compare• 1 prix faitt par les coopéra-
a &A-f.A.. .,... .... • tC - r_"-'CÂ p., ~ ~ f'--1. ~ , 
• ti ve e ui- es etits agasins. E:st-ce de leur f-aute que dè.a 
-~~ .t·~ J...c-A-. vtt~, ~ .. --(..a. c.... r~~ .(.... ~- c.:., ~ 

1 début le pet-1 ommerçan doit paye~ une taxe de 9 % et plus, 
-~/>~~. , ~ ~""' '<'?. -f..:w ,(.~ -

rs qu le ccoperatives et le grands magasins ne paient que 
~~ ~ ~ 

•••.• %.Les méthodes ut1 isées par~ détaillan sont des mé-
~ • ~ ,• ~ 1"" , 

~des O.u ~ssé qu ne ~eu pas e e compare avec l.es method 
"'il. ~ 

é~ .. luées nes grands magasin , mais e gouvernement qtt..la t-±i f..,,.._ 
~ pour encourager la constitution de coopératives -Oans _ sect r 

lù,,f-_., c.I 
distribution t le principal responsable de la situation 

tl';_ " )Io-(, ~~ C.t.. 
J..~t.llX>'f _9-u petit omm.erçant, et celui-ci est le premier à ~n-pâtir aJ.or.s 

( que c'est lui qu'on veut rendre responsable de tout • 
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Les socialistes dans 

dicalistes, f-en reuve 

ns élémen~s syn­

totale, et on 

~ un o;i.~ de plus qu1i:J.:s sont d'exécrabl:es pol:±ti:ciens, 

er ils perdent de vue ce dont ils 

savoir, qu'i y. 

et classe moyennes 
J 

clas-

ses moyennes d±r~~.m;.n:w.+.- grand capital 

nous constatons qu'une presse ultra réactionnaire fait une 

charge à fond contre le gouvernement, et se livre à une démagogie 

qui ressemble livrait lorsquê le P~s.c. ne faisait -pas partie du gouvernement • 

t, ,, s Vl'1 r:~~ 

!AU eu !ni-~~ 

~ ~ 
I I 

"If..._ t ·Mil' 
. 

iMJ ~ Î(. ~ 

' 
~ 

• ~ 
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Le s1 tuation intenaa1ona le reo:::te teudue, elle ne e' et ) 

pas modifiée daos ses eLéme11ts essentiels, teis qu 1 ils turent determ1nés par 

le dr. c.c. 
La décision de J..ondres, prise le ~0/8 dr. de suspendre 

la uonvert.ibilité aa ••x"- l.e livre · t'n aollai·, a tait apparattre au grand jour 

. , 
les Œ•wa .. a veritaules desee1ns de la uoctr1ne ~rumaon, taudis que se mani-

festa1eut pius orut.element que JBma1s, l~s co,,ti·a.uictions innérentes au rée;i-

me à son déclin. 
Les partisans les plus ·naîfs du régimé ont été aménés à fai-

~e certaines constatations,•% c'est ainsi qu'ils découvrent la lutte brutale 

pour la conqu8te des débouchés et des sources de• matières premières, c'est 

ainsi qu'ils constatent que la suprématie des E.U. rend cette lutte très iné-

gale , c'est ainsi qu'ils en arrivent à se demander si les E.U. ne sont pas 

uniquement soucieux de sauvegarder leur propre prospérité au détriment du r res-

te du monde. 

Le• spécialistes estiment que pour 1947 la balance des comptes 

des E.U. donnera un solde en boni de l'ordre de six à huit milliards. 

A ngleterre 1946 importations des E.U. 50% 

• exportations vers E.U. 15% 

Belgique 6 premiers mois import. 8,5 milliards 

export. 1,35 " 
Répercussions en Belgique : bas nylon - industrie du cuir -

froment - etc. 

aggravation lorsque marché intérieur E.U. saturé et que exl.)ort. 

diminuant, o ncurrS'lce américaine donnera en plein. 

L'écart a>nstant et constamment croissant entre ex~orta. et im;. E.U. devait 

. fatalement conduire à la pénurie du dollar rendant celui-ci plus précieux 

et le prestige dee E.U. plus grand,~mais en m~me temps, la pénurie de dollars 
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devait forcément conduire à un rétrécissement du commerce internationai,à 

dé profo~des modifications dans les échanges commerciaux. Il est clair que • 

les E.U. auraient été les premiers à pâtir de pareille évolution de la situa-

tion. 
Pour parer au danger, Washington pratique la politique des crédits, 

qui lui permet d'une part de maintenir ses exportations et avec elles son 

niveau de production indispensable, ·a•autre part d'imposer des conditions 

de plus en plus dures à /des débiteurs aux prise s avec de très sérieuees 

difficultés financières. e 
Les ciPdits s'épuisèrent plus rapidement que te 11 avaient prévu les 

emprunteurs. 

Optimisme des ministres labouristes. 

Augmentation des prix aux E.U. suite retour à la liberté. 

Au fur et à mesure que · s'accent:1ait la .Pénurie de dolars, la pression 

exerc'e par les E.U • . deve9ait plus forte, ses interventions plus directes. 

Plan Marshall ébauche de moratoire. 

~rèce (ministères) (formation gouvernement) 

Injonctions concernant nationalisations 

OBSERVER . •Le Soir" 25/8 

' " Les milieux officiels américaine, d'une part, reprochent à l'Angl. 
d'avoir suspendu ses exportations de charbon et, d'autre part, ils 
invitent la Frm ce à manifester par des actes sa volonté de re­
dressement, •condition indisp~nsable d'une collaboratio~/etroite • 
et efficace". améric. 
De tels avertissements en de telles circonstances, •nt manifes­
tement une portée politique. Ils équivalent à une critique indirec­
te de la netionelisation des mines en G.B., et sans doute aussi 
des métnodes administratives et gouvernementales françaises. Ils 
peuvent Atre rapprochée d'autres déclarations e~éricaines, consi­
dérant l'appui des E.U. aux pays d'Europe comme un élément de· dé- , 
tense contre i~u.s.s.s. " 

Par ailleurs, l'organe du mouvement coopératif "Le Reynold News" de Londres 
s'insurgeait 
iax~ récemment contre"la tendance capitaliste Bmériceine à ne consid,rer 

les choses essentielles de la vie en Angleterre et en Europe que soue l'an-



gle d'une lutte centre la Russie et les communistes. " 

1-. \\) _\; ,. \\;)'\ ~ JJ' • ~ «$ 
L'intention bien arr8tée de l'impérialisme yankee de contrOler et d'orienter 

à eon profit l'écGnomie mondiale ne peut plus faire de doute. Comme l'a sou-

ligné le précedent C/C. il s'agit pour les E.U. de transfor~er l'économie 

européenne en une économie de complément • 

La politique du dollar conduit les satellites des E.U. à la Ta~salisation 

et à le misè.re. 

~Nous avions déjà au précédent C.C? attiré attention sur certains signes 

d'inquiétude qui se manifestaient à Londres et à Parie. 

• 

La décision de Londres de suspendre convertibilité apparaît comme un effort 

courageux e~ vue de deeerrer l'étreinte. 

Cet effort a été accompagné de maints commentaires fort peu favorablesXIDlx 

à le politique du dollar. 

Economist. •Peu de Britanniques accordent créance à le thèse communiste se­
lon laquelle, de propos délibéré, la politique américaine vise 
à ruiner le G.B. mais on pourrait certainement en faire la preü-
Te •••• 
La dépendance à laquelle noue astreignent les A. ne durera pas 

éternellement. Un jour viendra . ou la G.B. sera capable de .se dé­
brouiller sans dollars •••• • 

Buset - Soir 28/8 

" Il n'est pas impossible, d'autre part, que les seize gouvernements 
qu'aTait séduits de prime abord le plan Marshall ne se mettent à re­
garder de plus près ce qu'on leur offre. Peut-8tre m8me découTriront 
ils un jour que l'entr'eide des paye éprouvés par la guerre serait 
aueei une voie de salut. 
Tout celà ne manque pas d•etre inquiétant du point de vue américain. 
lar les Américaine ont beau se croire "on top of the world" ile ont 
aussi leur preblème, leur très gros problème, qui est d'exporter 
rapidement, maseive.nent et profitablement, sous peine d'arriTer t&t 
eu tard à une effroyable crise de ch&mage." 
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La mesure prise par Londres a été contagieuse, constatent les Américains 

Nombreuses commandes . ~assées en Amérique ont été décommandées à cause de 

Plusieurs pays q·ui s'approvisionnaient aux E.U. presqu'exclusivement -

fra.oce - Angleterre- essayent cie se couvrir ailleurs -. , 
Possibilitee de rapprochement avec l'Europe Orientale, d'abandonner la politi-

que du dollar. 

Rétrécissement commerce international - diminution dea exportations E.U. de 

en juillet après un premier recul en juin - recul beaucoup plus sensible 

aoüt - septembre 

Menaces de crise qu'on avait cru pouvoir écarter grâce eu plan M. 

Plan u. ne crée plue grandes illusions - conférence. Paris n'a pas donné 

résultats escomptés - méfiance britannique commonwealth) 

Sérieuses inquiétudes en Amérique • 

&axixŒJJrx "Agence Financire et Economique des 23/24 aoôt signalait déjà que: 

"Des experts américains obt déclaré également que· ces mesures (suspension 
convertibilité du sterling} 
1°) accentueraient la crise mondiale du dollar 
~ ) réduiraient les demandes du marché pour des dentées importantes. 

On prévoit que ~e nouveaux contrôles d'importetion seront exercés par des 
pays de !''Amérique latine.·.... ' 

Les ebserYatetrrs américains font un nouvel examen~- de l'étendue de la crise 
br.i tannique et avouent que le cri se retardée sera peut-etre plus grave qu • n 
ne l'aYait supposé tout d'abord. " 

Se trouve-t-on devan_t un revirement profond qui clarifierait si tuetionet 
permettrait de grande espoirs. 

Tension entte E.U. et G.B. i contestable ( proposition lllXKK•xitait~xi pa 
•• , tage or - injonctio.ns yankee ),. . ..: ... n 

maie par contre continû~nt à communier dan~ commune hostilité à l'égard de 
l'U.R.s.s. 

Redressement de l'Allemagne 

augmentation production acier - machines -
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conséquences : charbon (livraisons américaines) . 
diminution 

1

preste.tions r~paration ~---j ,.,.. }'>'-+ "~-t..,...l'\"1..,._ \"t"' iAAlk. 
entrave developpement4 economique 
ravitaillement 
sécurité (News Chronique:reproche dissocie pas niveau 

contre partie pour G.B. charbons de la Ruhr, financement occupation 

' do. pour Frauce nouvel emprunt de 500 millions dollars ? 

Sérieuses appréhensio~s aux E.U.tima•%1Q'(émencipetion satellites - plan 
Molotof' 

EYentuellement disposés à antici.per eur plan Merehell - à JtJr~ se montrer 

plus coulants -

Les intérêts im'1lédiat_s - leeprofi te immédiats - seront éventuellement · 

sacrifiés en vue de consolider le régime - de maintenir le "prestige" 

du dollar - en vue de maintenir l'isolement de l'U.R.S~S. en même temps 

que l'emprise américaine - FINANCEMENT DE l'ANTI-COMMUNISME ( Prêt à l'ltal 
Annexel 

Convoc~tion anticipée Congrès~ 

Politique Truman crée sérieues menace da guerre 
néfaste pour pays Europe Occidentale 

Ce danger fait apparâitre clairement : 

signification de la présence des communiste~ au sein des gouvrts • 

r&le de gérant loyal du régime capit. joué par certains 
socialistes. 

POLITIQ,UE ETRANGERE de la BELGIQUE place notre pays au tout premier rang 
. -

des défenseurs de la poli°tique du dollar en Eùrope. 

Annexe article de Terfye • 

Redressement Allemagne - augmentation prix charbon -aucune 
protestation -agent de l'étranger 

A l'occasion de la décision de Londres milieux officiels belges ont 

déclarations optimistes - Déclaration Frère -

de nos dollars - Uranium 
• 
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Avons r~ussi à alerter opinion publique - Enqu@te "La Lanterne" 

arti~le professeur "HOMES" AGEFI 13/8 

. ' " Il a fal ~u l'effort de guerre des E.U. pour décider le monde industriel 
à me.îtriser l'énergie nucléaire, en marge de la réal:B ation des bombes 
atomiques. Le grand espoir de ·demain réside donc de cé côté et la bataille 
du charbon devrait &tre remplacé par la bataille du noyau de l'at6me. A vrai 
dire, ~n 1947, en fonction de la science publiée, nous devons plutôt appe­
ler cette lutte: le bataille de l'uranium. 
Qui ne sent que la Belgique se devrait de livrer de toutes ses forces cette 
bataille là? L'armement et le e combattants se trouveraient; ma.is, voilà; nos 
güuvernants veulent-ils livrer cette bataille? 
Il conviendrait qu'on le sache. 

~ Spaak trahit le~ intérêts _yitaux de la Be.tgique en même temps que ceux 
· ~ de l'Eur.ope. 

• 

L'.optimieme béat qu'on affiche volontiers dans J/ s milieux offfciels ne 
se justifie nullement. 

Recul de la production -pass~ de 115,2 en avril à 101,8 en aout. 

Recul des exportations 
près de 6 milliards en 

- descendu en dessous de 4 ·milliards en aoüt contre 
juillet. 

Hausse spéculative valeu~s industrielles - baisse fonds d'état - nouveau 
relèvement du %•mxxiaxxxaloyer de l'argent -

indices de crise . - menace de dévaluation • 

Le moment est venu de faire le bilan du gr. Spaak. 

kmxxtxKYsi~xKWx~x•wxaraitxpxll'mixxxxixssttxxi~witisrexwwtrax~xixxwtxK~tsir•sx 
a%Jcxi~mrmasxiaxstnrsblt• 

·. 
Promesses Spaak - méfiance ~ravailleurs 

Espérancee paysans et classes moyennes 

Paysans - Annexe 4 
~ 

Classes moyennes - propriété commerciale - bouc émissaire -
contrôle - grandes possioilités pour le Parti. 
Attitude du P.s.c. attitude des socialistes. 

Sinistrés indemnité parlemaitaire -

Travailleurs on avait p1omis résorbé écart entre prix et salairés -

C.N.T. succès suivi de désillusion 
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réquisition civile - droit de grève 
co-g~~~ ~ ) i - nationalisations (opposition américaine ) 
retard paiement double pécule 
IDEglll rrtatiOJtXiKKXtK~•XK _ 
El1Q'XRXXX8JlXSSXlaiwxxntw•ii••X*X~XiXXR11XmaKXX*ŒaE±axatiawxx~••stmi 
.llli.loi.u.u~.Mlg~axwigxx«xiix~awi~mwx xYixitaBi•x'•~EkŒsBx«sxHaŒIIBX*X 
bntaxx~xixx«•xiatatlxfams•ix 

d'autre part augmen~ation coût de la vie a annulé avantages G.N.T. 

On _compare a nouveau : proauct1on-béné1ices - salaires 
Heven national "1946 190 milliards contre 65 millia rds en 1938 

Les tra~aillem·s n'obtiennent pas la part ~ui leur revient 

9s.is gouvernement maintier;t blocage des salaires · - (réajustements difficiles:1> 

augmentation de puissance d'achat par vaisse des salajrês -

d'accord - comment réaliser ? 

Gouvernement est-il capable de mener pareille politiqµe - est-il désireux 
de la m"ener ? 

Ce qu'il a fait 

me.is en même temps 

éducation de v ·acheteur 
camapgne contre secteur détail 

prix normal - suppression subsides - augmentation l oyer -
~ubside azote - pourparlers patrons charbonniers 1 

Grand mécontentement - nombreux arrête du travail 

prix ciment -

~Leitmotiv mcgmentatian . de~lax}DWtsaaw«•xifazkatx«a•x•aiatx•sx-adaptation 
salaires au coOt de la vie. 

Pr1x·prat1quement libres , gouvt. qui prétend les faire baisser, s'avère 
dans la plupart des cas incapables de les maintenir aux niveaux officiels 
Bénéfices cepite littes soumis ~ aucune contrainte - blocage des salaires 
'ne se défend plue ~ 

bjections - hausse salaires -hausse prix - ù.vveJ..uat.1on5r 

Gouvernemeut oolig6 Jeter du lest -

u.G.S.P. 

Sidérurgie Liège -

Nous soutenons revendications travailleurs -

Attaques du côté des amis du go~vernement -



• Préparation offe11si ve contre uni té syndicale -

Dr. Comité National F.G.T.B. 

Prise de position Gailly. 

Défendre l'unité en développant l'actiL i · 

arer a toute eve11t Jali té - Journal tendance. 

Renforcer parti - tra.vail sux eu trepr.ises - . péfJétration cleèses moyeunes 

peysannerie - disposons d ,·immer1ses pos-sibi li tés -

ne pas nous laisser isoler -

ener l'attaque résolue contre le gouvernement 
I 

l dénoncer comme ager1t de r·étranger, valet de l'impé~ia1isme yanKee -

nous faire les défenseurs de l'indépendance du pays, des intérêts vitaux 
de la nation -

rassembler tous ceux qui s'opposent à la main-mise américaine (certains 
milieux capitalistes) 

Sur le plan intérieur : incohérence et incompétence -

situation financière ( Bretton Woods) 

Pas de plan économique ma.lgré crise qui approche l reequipementl 

. as de plan pour parer aux difficultés ravitaillement -

Politique du chien crevé - politique du laissez faire dont .es couches labo­
rieuses paye les frais6 

iaxiix~t~œ~x Si coalition- très divisée- tient encore, c'est grâce à l'ap­
pui de Washington •~wxxgaxd 

mais perdu qonfiance du pays 
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qui 

m.éc®.tenteme 

~k~ 
de plus en plus compte dan~ 

du mécontentement 

couches la.bori.ausa -4e la population~'-vll~• 

tradui p d~nombreux arr&ts du ra­

alaires an eôut d la 
.......... -i. ~ ~ cA;~ 

6. e4J, ·~ 

.r cnaqu j-ou 
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de maintenir lœ prix au nivea 

d 

sante 

au coOt de la Vie • 

et chacun omJ;,lrend qulil- sl.a.gi. .en. .. cl'.une.. .. adaptation 

~~~-..-..~"-=-"'""'"u coup del vite • 

L'action syndicale peut ~tre comme satisfai-

s camarades, tout 

néanmoins dans la grande ligne 

Parti; l'attitude ferme que nous avons 

i terv1ent pour une grande part 

e résultat obtenu , et considéré comme satisfaisant dans 

1! conflit important •xtXJŒtxnb;tXlillllax2Xliirug*llXX • u""' - ~ ~ ctuellement iln conflit importantr-~Hi... de .la .. ";): ~ 

~idérurgie Il gaut signaler toute l'importance de cette grè- ! 
~ r"" ~ ,_,, llÛ.. c.. "''" 1 

ve qui a été déclenchée malgré que le premier ministre ait 

jeté tout son prestige dans la 
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cette grève a été déclanchée contre la volonté des dirigeants 

syndicalistes, y compris les dirigeants M.S .• ; 

c~ on on.t. es.s.ay..é.. de pr~senter la situation 

sous un aspect tendanci9ux a,a11t poar but de décourager les 
? ouwiers les faire renoncer à la grève; ,.. l'occurence

1 
Renard 

et ses amis été plus soucieux de ne pas créer de diffidul­

tés à l'équipe gouvernementale que de défendre les intérêts 

de leurs membres J aéanmo1Ri 1 la greva • é 

comprendre la ion de cette r ve, tacher 

ra!tre cette evendieation du I e mois, non comme un problème 

entation de obtenir que ce tr.eizième mois 

'élargir l'action, 

cause du dével-o~è..M-88-

-.l.t:!iZ-'f'1~~!-l:l~'C!l:~e des salaires,- la réadapta­
+- n~ tion des différents salaires bea ~coup pill ju e-

qt1e àe réel:e:!aer une augmentation uniforme pour l'ensemble des 

catégories • 

a-

liites '1'U secta~ ~llu gi~ à Brux~l es; nous avons donné des 

~·~ruetions trè-s préciS1!S à nos camarades, mais ce1à n'a pas 

que, malgré 

certaines améliorations dans le domaine du travail aux en -

"' treprises e 11 ast tr~i difficile pour la direc-

tion du Parti, de suivre de ~~~ on::me!fts près le développe -

ment k la situation sur le plan syndical et sur le plan entre­

prises • 

~~'~hta-ooo&e'l• 

~' ~e travail fourni par 

nos mo â 

organisations 

syndicales e~treprises, ~~a.:t..-&E:ts----e?le(~:t-ae...;c.a.LU~a..a..~:>tt5 
per.matt~e de faire a dopter ar les travailleurs, des mots d'ordre 



aspirations • 

Des informations don,:t...rtous disposons il sembl~ 
rait qu'un avis one donné a'l:' cerjàins di.Pi'geants 

syndicaux pour neu aliser l'eff qu'aurait d~ 
~ 

d'élargir le mouvement • 

Celà démontre que notre travail d'organisation n' 

est ~oujours pas en rapport avec notre influence parmi les 

tient 

garde rtaines 
et 

aux entreprises . dans les organisations syndicales. 

~ 
Thys ~écrit dans 

prenè.B~ textue l ·ment notre posi 

comme nous pourrions 
pa 

Le lendemain c'e 

peut lire des 

.ta1re • 
de 

journa 

l'adresse 

D'aytf:e p!>!'t ala.vee-vous pas été frappés combien~ 

faibles sont leurs attaques à notre égard dans ce domaine, 

alors que nous sommes seuls à somtenir, à provoquer 1 action, 

alors que nous ne cachons pas notre volonté d'éla gir no -

tre mouvemenD ? Silence co~plet, et personne ne nous jette 

la pierre, parcequ'on sait que c'est nous qui sommes le plus 

près de la situation, et qu'il suffirait d'un 

dent pour élar,gir le mouvement, c'e{ià dire, on désire i­

gnorer la chose plut6t que de nous mettre en accusation face 

à la classe ouvrière • attaques en seront d'autant plus 

ve~uses en petit comité, qu'il leur sera impossible de le 



Même ajor est obligé de 

à propos de la 

gouvernement • 

nos actions 



• • • • • • • • • • • 

Nous devons dénoncer beaucoup plus énergiquement 

que par le passé le gouvernement , &:.t7- IW~i--lo~~~-:Pe---

~ ~ que nous allons faciliter les choses 
'~ ~t t~us soucier de nous séparer 

d.e.s ieeialistos 

-nou f-a:i: ons:~_.,......., 

~a. ne se 

à prati4uer 1~ polit· que du Dollar, notre chance de rentrer 

~uvern ch ne 

a St. 

Si l'on bando 

vernement nous inviùera 

Comm<;r~t peut-on..)'o.r.:iener 1 .... B ·gi ue a abandonner 

la poli ti .ue du Dolldr ? J a tt::cilleu1 e dhi'l1~ 

façon la lutte dénoncer 

'1.ui aans notre pays servent c.e la façon la. plus servil'~ 

les intérêts de l'étranger/ 

synl i-

=r~ve 

Il est 

en plus~ eeil 

c rt,.in u8 ~e gouvern9me:;i.t 8e discrédite ~e plus 
p ~ 

nous pe~ à~sse..rbleI tous 

sent ~e l~ 1uin ise 



~ ~~~~k.Jo 
e-t a' 8@jir-en coll ;;..bore tj 0 1ili aux ca i tc..li stes , 

qui admettent notre point de v~tôt que de collabo;;er 

avec le gouvernement qui ~se à certains 

dans un 

nous 

ctpp~oché nous pourrons 

s ylus p~s c&.­

des socia~istes au gouv. et 

I 

'-'EF"t~*"'~~~:IJ,J;;......:;;i.fi,.,.....~~~~J..J..e.-~0!.L-t en efîet,~~M~•I-+l~&=-~ 

que jamais, 
\W.. ~.,.c.. 

l'Etat continu ~ vi vr-= -·, '1 s -s moyr;ms J 5 gn cia qni 

con c ~r:c.e 1 1 sj t, 'cono 1i~ue et la gestion de notre 

éconoaie , l~s artic~es ~ui 

s mt upyelés a avoir un c -

de choses uont on gère aans notre 

Pr..s de 

nir très rappro-

ché • 

Sur l_ -
~ l'opinion publique 

lui et Orbê.L 

a± e également inco p:ten-

Le gouverne :ient i...1paruc .Jene tm-.. poli ti ue du laisser -

ais, dont les 

classes laborieuses paient 1 s fr~is • 



,~w 
Si l:a coali ti~ ~ .... ncore -

w4 . µ"""" ~ . {J!'A:,.llUr;..... 

li-Se. :..· ~~~~~a....ic:..r;~~;m....t;..~S. C • .,...... bon noabFe ~e ~oci6ô.J.ist.es 

uniq_ue11ent a l'appui ~ de \,u.shington . 
-b-~ 

Si Spac.ù-c a réussi à conserver h con+-j!.r,çe .;i 

Truman, il est clair pour nous qu'il iia- l~. con -

n """" i<-w """" ~ fiance du pays e't"' il fal::tt~~..t;,t~-~-~~~.g,ti~--Effi='=Dl!~S-~~ 
\ 

gnant de combat re ce g01me~'iWG1*1t a-ve 

nousë'IlspoSOhs, u 
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Duboi"'.- Uni ... .:.- O a 1 t tro 1 Lo·c 
t:: "" ., ' ~Y' i t ' . Il ' · t 
L'' e.- L sucti r. d'Ouçr'e ~ 
"'i r de 

11 e c..e ~ c 

ae Liège . 

ont 1 es 
ricr..:: . 

,..,,vcndica-
. .i.:ocition P. 

, .::.e to::t de ne s l, ei; ne r · s 
• Criil.i ·nons d 'êt vo o. :· e.1e:r lé: § · e. 

e_iorço :::: ce et~re s cac~i d'entr~ irise vi-
r 0~0ns d co i'sionc br·hches d'Bntr -risB8. 

vort...i e co. i~::::ior::s ''ti..:.de ch :=g es d'e~:· i er le:: ~ ';;;es 
~) : bT Lo ,~~ue le~ entr ;ris~n co ~tent tro. eu d'ouvriers 
"'c or~ ,..,: '":"roues a.'u~tr.3'"'r.:.,.. 
De~· e ~·e~ ~-~- lr:: r di trict ~. 11 danB 'e ·o i~e 

Bl .,r icle .3uset. Ils'~ )t d'u.n _.·ojet d': i:!..i=_tion 
de c t:- .., 's .,.. . i ec PuB IJr' )~r nt r .:.ns1 l' ffili"-
tior ... Co' "ive < .1.i...> • Il c. t ' cr · .. a. ..... e .ue 1 "i~ 1:-~ centr· les 
a·ce t -~nt -' ffili tion col ective. 
Dev i: et r~ tout e'1 ceuvr"' (:.' • :: i'' r ~s":rtir 1~ c .,,., .... .... v 

, .i.t ir de c rt :rn: .. ::..onr-r's cc.~e c3l1,li d. CG..JP. 
Co urvs .:t ]'Uf 

0

8liCC d· I: oc ... obre ri~. e de f .:..rL. CO .,...i"Y' gr ve 
d n...., r il'· •ité. On is_ edè'yrir r i· .... r U"l.e crie ture '·.:iité 
,n vo~' u i·ccr 'l o t3" lliespo ~·ble:....., .Jr..s o...ui :.". :r i"sent 
co e co 1 nist s ic e oo~t s. 
_ro o~e 1 ldition ''~n a~'festv surir ~u ~tio~ e ''u.Lité synr ~c'le. 
Gr' v e de :!:..i .,je. - D 'nnnce e s anoe vre de ceux qui, dG~ e "but 
ce sont o.tr:s d w adve~~ ires de l'e ~énsi. ~e 1 vr~ve, vt sont 
p r nus à e pechcr le~ ~r'v:st0 d~ Li e c der ndJr l'3ct sion 
·ux utre r "gi, s et ' l' éc .liq_ue. On essty de f iro n~sser 
ce co f it, ·"X yeux de l cl sse ouvri.dre coi e un co~ .. , : ~ ,oli­
tiçi.:e ci~r.,,;.t:.l~ c tre l Gt. C'c t se·: ert .q inten n ... oue le"' ou­
vri·xs cor~ ennent. 
11 y Jans l~ cl sOJe ouvri '>re un es rit comb ttif is qu.i est 
fr in. p· r la crr in te KI:!~in: de '> s voir ~ ' cr' ve sui .... ie par 
les utr s r'cLJ c. I1s cr 0 icnent -ce ction. n~ tv c' nt s l.'en-
se u e du ~ys. Ils ec ~r~nt tou~) ~s Uti ot è'or :re v~n nt de l'or­
g· L.iS' t . on syndic le, t;pel .... .ut 1 r' Ve dans to t 1 e 'ys. 
Tr~ i: rux entr rrise~.- ~rLVdi fort dé~ic t, es c~ r d~L ne 
co pr ns.nt _ · s t jo· rs 1 1.;_ lite entr1;; 1 tr v· i: p rt:. !3t le tra­
v· il syndic 1. Il fut ettre ~..,~portée de~ c ~r·dc· des antre­
ilrises de' ~'l .• .'or ti ne; s6ri .... us.Js sur 1 e:ir ertrc r·se, de f çon 
à élev~r leur nive u politi~ e. Ils o~t tro ter nce ' eécantonner 
à de ctite~ rc e~ ic t~ :::: sdns voir le r~ccord ~vec i~ siti.:ntion 
gln r le. 
Pro e de r~di er un ~u tionn ire qui s.~ 't r~ i~ ersonnel 
d entr riccs tr it ut d~ cert ir. s de ~ s ositi p~r ex. 
de .und r ux tr v·illeurs ce 1u'ils ~u~&ent d· d'b~oc· c u~s s~~aires 

Dem.atld(;r ux trvv'i.,'eur:::: à co .bi"•n iJs etti ent le d'.ficit du 
budbut .ln ~cr . ~ co tien i:s e ·ti er ~ent .ue soit ,orté le sularore 
pour r t b ir. ' 6q~ilibrç entr 1 e: lriA et ·1 ires. 
Cel à pur ettr~i t de ... ro cr :...ix t .... .::iv i:.:.eurc q ·e i e P ... rti s 'occuppe 
d'eux:. 
Sien .., J 1,J.e le P..:>B se ropose de ~.ettr .... 1r pied de ce:lules 
d ' ... ntrt. :-ise. Cel. ri.J ue ""e ... rovo'luer d l· tte.:; a~ sei"' des entre-
n~·i se::. 



j . 

Beelen.- D'·ccord Lvcc r ort Bo~re · 1s . 
Gr 'YC ue Li e . ùiun l"' . ·e 1 grvve a vt Cc ~c...ui te S' ns enthou­
si ·se . Ouvrièr · p s coc lmncu~ de 1 nécessité de l ' ext n5ion 
Crâl.im.~ant u'c.n. l:t .~c.. nt 1 ....,r, a :"·.ll' c...: r..ce ... C:.e succ~f' dir~im,ie . 
Go _f~.nco ~ dL O.ll..Tiers el -\en rd . C' .;st la pre i~re fois 

u ' il ~ ' o ose u e r;r v~ . 
=:xpli, iue ~ c.::....,· lè qui ... ..: t .en.:e ' :;_ JN c .. :mt"c.: Berni:!.o in , dé -
n ncé co e n ... ~ 'fais ·Lt :-i1 '4'"' œ .. ie e ~ ' org_ n · :.tien syndic[..le . 
Tr et C:di té pur nouL a ..:t fort sr y - , ::!. e .. 1 fiî .ris ex.p - oit' 
hab~l. eut r Ren rd en a:se l~e . 

ùe c r des dl~ u E . 
de nos c r d3w du s le~ utte et 

Be tr nd .- De nd~ u rc s = ri ci ·s l ' rticle de B1s t . 
Bor~ nG n ' a , c .....::-lé du c ~r~s ext~·ordin i do 1 ~GTB . 
Tr vuil de sape de l ' un · t . DR n ' & ~s ~sez s~ 'li ~les résu,tats 
unit·~rc'"' duc ngrès CŒ.L . 
Rl ,ort ·ved v so t tenus . Renard a erda e son r ·ti , . 
(P~quLy donne c9n. iw ce ~ ' un cou dot .lé~hone ~eçu der~~ e 
lui si ·_.nt ~ · Ren~rd · co ~lè oc.~ l'ché B0r i-olin ~ 1 T' 
Renard coll·bmre ~ ita politi ·1e d ' iso:e e .; du .. rti . Il!: ut dé­
n nce~ le.· p.sitions de RenrrC dev ~t le~ ouvriv· s . 
Fl~ .- ro ,ose let re o·vorte du Berr.iroli~ tu~ 01vriers . 
Solidarit~ lin ncière i J ' 0 rd de ce c ~ de . 
Pétiti ns è rot t tio d ~ ou-Tier~ . 
Ca c~ J de Li:., ·e . ' o t _ s ss .... z lié ,es ~.. ' i~ l"T8ire . 
Aur ient du or~ ~iser 1 r asse i01 e de c drec . 

De~ .... ce .- lm.vers .- F·ire co ·J. it:::..·e ,e .... e±c1usi ns d ' .. iicr.s . Pro ­
viq:uer dcv r''ctiJu::: . Cr6er ine as~oci'tion po r r~irt: >r·tion 
Lett ·e ouve··te de._ exc:us ' tc'J.te<· 1 G or nisatior..c syndic--les . 
Rcccurs ' :'... · FGTB , t popul ri sr." ce rec o· r::: . 
Robbrocht .- .lerter l s ·~ bres et r ir~ · uyer rucour~ v nt que 
r•oition coit rise p r l' Centr'le d~ ~ubize .V n Bruxxel et Chev~ 1 
c r::: y.cbins netw . 
Ai 1ro o,...( de ratt~~ J·cauet en ac cus~ti0n . 
Pr· ose que 1 1 on dén nce le,... synd i:c 1 iste s c o un i ste s .3. 1 anque . 
8ig l. le --,..i.e Verdoot urai t tr sf ~r-: d ' office 50 r:e bres à la 
Cenur~ 1 e de Liobaert • 
Deuocr·•tie syr..dic le .- Be icoup de > c .· des icnor nt e~ sta-
tuts de 1 J.

1G:'B . On de\lr :. t f' ir1:. • ppl ; quer dc'.: .. ocratie syndic le 
lro~ose le recroupe .c~t de~ syndic·ts uni ue~ . Journal . Service 
de docu .ent~tion . De L .d d y _ocaux d nv ceux des Synd . Uni.ues. 
Pr0 oso une ::orté c. .... co f6. "'Ce de t i n le de~ victi es de 2.L. non­
ru~ ion . 



I~rfy!! So uligne i~portance unité syndicale. Dejace a proposé prise 
de )Osition FGTB syr arti le Buset. celà ne servira à rien. Devons 
préciser nos positions. Réagir énefgiquement dans lutte contre unité. 
Réagir dans presse con~re article Buset. Dénoncef ~anoeuvres d'ins­
piration étrangàre. Dénoncer prodédés antidémocratiques FGTB. 
Devons faire comprendre que nous sommes décidés à .lutter en b.loc 
sur question uoité. 
Anvers.- devons revenir à la charge. Nouveau syndicat n'est pas à 
écarter, mais difficile. 
Devons renforcer les syndicats uniques existent. eie 1~ se posent 
les questions de personne et de compétence. 
MSU.- Inconte Etable que Renard fricotte avec PSB. Cependant défend 
l'unité syndicale. Prendre des co9tâcts avec SU à tous les échelons. 
Les aaener a prendre position sur tous les . roblèmes qui se 
Devons dén ncer les faux co imunisies. Devons tre très durs 
des anti-unitaires. 
Ne devons pas écarter l'idée que n us pourrions perdre la bataille 
de l'unité syndicale • 

.J!:lm~n~- D'accord avec rapport Borremans. Subissons sur ~lan syndi 
cal fluctuations situation internationale. Influences étrangeres. 
Abti-soviétisme, anti-communisme, anti-FS • Ecartenent communistes 
des gouvernements. Là ou PC eEt ~rop fort, tentatives désagrégation 
~ssais de scissi n dans les syndicats unifiés. Essai d'écarter 
leE communistes des postes de commande. 
Ingérnace étrangère provoque recul en ce qui concerne réformes 
rables à classe ouvriere. Retardement des nationalisations, des con­
seils d'entr prise, de s contrôles des P.R. Fisaco po~itique prix et 
salaires. 
Cas Anvers.- D'accofd qu'il y a eu cqrren~e du P. et fédé nvers. 
Devons envisager perspective de scission, plus inquiétant~ que 
martout ailleur , grosses difficultés techniques. 
Artiele Buset, Congrès PS ?- Ne pas user de l'apolitisme c ntre 
le PSB, mais dénoncer manoeuvre PSB comme ai'fa.iblissant le mouve-
ment ouvrier. 
Reprendre l'idée du comité de coordination: les deux 
riens et la FGTB. 
NéceEsité bien préparer congres qwi sera utilisé per les anti-com-
munistew. 
Notre objectif : maintien de l'unité, me&e avec conces ions sur 
points acceEsoirds. Ne ~as envi ager de gaieté de coeur constitution 
de nus orgânisations syndicales propres. 
I portance pro·~ordiale maintien FGTB. Axer notre travail unitaire 
sur des actions revendicatives à 1 base. ener lutte reveidicative 
contre impérialitme yankee, qui joue rôle importent dans politique 
intérieure de notre pays. 
Déblocage e~lairèe devient revendication essentielle. Devons expli-
querdiffér ence ·entre déblocage et augmantetion. Déblocage égale 
série de rajuet~œ nts, maintien~'âutres salaires et év ntuellement 
baË se notamme~t dans èe salaires noirs. Seul moyen de ramener 
de l'ordre dans la question des salaires. 
Seconde revendication essentielle : appli~ation immédiat d~e 
décisions CNT, avec réforme de ~tructure, suppres~ion oobilisation 



Congrès FGTB doit ê~r con~rès revendicatif. 
D vons faire comprendre davantage im.ort&nce unité syndicale 
sciEsion a.u sein FGTB fei t 0a.sser à l' evant-olan Co.Je. 
Devons consolider nos posit~ons ~u sein CGS~: et au sein des central 
C là signifie mobilisation de cee or énieationssyndicvles pour réagi 
c mtre tenda.nce a excluEe les com 1 nistee ou danger de sciEsion. 
~aintenir et développer nos 1iaisone avec le , SU, malgré attitude 
peu sympathique Renard • ., enent favorable dane la lutt àJour l'unité 
au sein FGTB. 
Clarifier nos rep~orts avec lef syndi~ats. Dénoncer les accrocs 
à le Jé ocr&tie s~ndicéle. 
Comment mener !e traveil a bon~e fin? 

vone réalisé des ~rogres mais beaucoup reste à feire. ~ssentiel 
réside dan.: tr&vail '.lX entreprises. ::)ommee arrivés au fonctionne­
~ent des conit's de secèions d'ent JTi&es, ~ais les sectionE elles 
mêmes ne fonctiontent ~as ncore. ~e~ com1 nist s doivent ~ar l~ur 
bon tr vail dr.venir le moteur et 1€ f;Uide de l.' entr _ rise 
Lef r~unions synuicsl t L ront d1ri 0 éeo por les meilleurs syndicali 
tes qui , dans ces donditions seront les com unisteE. ~'ils dêfen­
dent le Œeux leE- intérêts des trenilleurs- de l't:.1trt .. rise 1 il~ 
sera très difficile de iee dénoncer co~ne a~fendant avant tout la 
ligne d'un ~arti. 
Notr~ travai~ n'e~t pas encore ass z u1 travet~ de mastee • 
..,viter !l.e contrôle dire.et du Parti sur l'a.ctivitJ syn ü:ale. Le 
contact doit ~e faire n rmalement du cor~ité fSdéral ~u comité ~e 
1~ eèction d'entreprif.e. ras de cootac;t cv,,sp.Lr'-'uJ..L· 
5ou1i

0
n 1 1 ~ttanch u 1 t des ouvriers liégeois à l~ur organisation 

E n cale. 
Vt1d1J 1 .t.lté QP ECl'"'f'lOll. Dev ns éviter d'êt.,.., "'ris "'U a 'pv1.irvu. 

Nos !P ioles ~c= s uuu.s e PY" r i i::sent. Beaucou:> oe 110.: co)e.1.nS Fyndi­
caux ne valent guere mi ux qu~ lec -u~rPs, ~oins ae con~eieEance. 
Devonf d'velopper le contrôle con~tent dEs Militrnts cyndicaux 
~ar le~ syndiqués. 
yndicet unique, situ~tion J~U r:Jouit~ente • 
• ettrP dn l'ordr~ dan5 le syndic~t uni ue deP mine rs t celui 
de le pierre, crr ils po~rraient dev~oir nçtrc noint de relliement 
pour battre en retraite en c~s de ru~ture. 
Pres&e, documeutation, appareil.- T~ut~ cela doit être reporté 
sur ce qui subsifte comme syndicat unique • C'ert de 1~ qu'il 
faudra mener la lutte ,our l'unité. 
Liege.- Grève a donné des résultats positifs. Travail de n s cama+ 
rades de Lièee eét auEsi positif. uccés remporté sur Speak que 
o'avoir pu ,nenèf la grève. Camou11et à la politique prix et seleir 
D'autre part, nous avon~ pu constater xxx~•iKWKH«WXŒŒx jUx que mal 
gré la puissance du SU les ouv. rier s sont partis en grève. 
La baisse du prix de l'acier est aussi une victoire puisque a 
permis de démasquer la politique patronale et prouv r une rois 
de plus que le s PR sont truqués et que le Gt ne fait c1reuve d'au-
cune vigiiance en ce qui concerne leF prix et salaires. 
La prime à 1 1 a~siduité signifie incontestablement une nouvelle 
br~che dans le politique des prix et salaires. 
Ast?ects négatifs : ialgré nos effar ts n'evons pu étendre la grève 
Si on a du se déclarer aatisfeits du compromis, mais c'est par-

cequ 'il y a eu ueure. 
Il faudra veiller à ce que ~ s décisions ?rises soient ep~iiquées 
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Autre aspect négatif : nos militants sont apparue comme les porte­
parolee d~ P. et non Œmmmaxmaxxmmxxiarax du mouvement syndical. 
~auvais fonctionnement de nos sections d'entreprise, ce qui e permis 
notre ~olement. Ef f ort du Secrétariat féd~ral et de toute une série 
de militants, mais pes àe p~rticipation de l'eneemole des travailleurs 
Aurait fallu assemolées génére . .Les partout. 
Nécessité organiser travail parmi !es flamands et les étr ngers. 
D'accord pour mise au tra.vai l de Lieorges Glineur. 
urandes conférences d'informr'tion. 
Nos meetings a Li~ge sont venue 3 ou 4 jours trop tard. 
Rapports avec SU. Ne .>as s'exciter. Renard aoutiant le ut alors qu'il 
pr@che l'apolitisme. Renard a formulé d ~ s accusations précises. Il 
faut y répondreen l'invitent à venir s'eatpliquer au cours d'un meeting 
d'information. Noue nous y expliquerions sur l'unite. S'il se dérobe, 
1·aire néanmoins ie meetinga Objectif : ma.intient bons rap.lJorts a.vec MSU 

Borrèmans.- ~rooositions concrètes : ------ ... 

Uonsul tation classe ouv riere sur certains points •p11oposi ti on jjlack" 
ülineur adjoint DOrremans. 
Meeting d'inf Jrmation avec Benard t Be6len et Borremans. 
Bernimolin : pétitionnement, réierendum. 
Conf6rences d'information sur unit~ syndicale. 
Elimination des faux com1unistee par lee instances r~gilieres au~. 





Compte-rendu ~ureau ~o~itique ctu i0/10/47 

-----------------------------------------

J..a i·esoJ.utiou de varsovie ne dol. t pa:.:1 ~tre considérée~ comme devenant 
le ;oint central de nos ~r'occupations. 
Il est indispensable que le BP examine la question de la décl~ration 
des 9 par~is • Nous avons fait une déclaration dans le DR qui donnait 
une intetpréta)ion prudente mais suffisante de la décision de certains 

partie communistes d'Europe. 
La déclaration des 9 partis est venue sans que nous aoyons été informés 
de quoi que ce soit. Nous ne pouvons 4aaner que notre opinion à nous. 
Cette déclaration attire 1' attention sur la gravi té de la si tue.tion 
sur le danger que représente l'impéfialisme américain. 
C'est ta mobilisation des 9 partis contre l'impérialisme américain. 
C'est un avertissement aux fauteurs de guerre. 
C' eet la ~reuve que les PC entendent se défendre contre Je s yanlcee1. 

Pouruqoi 9 pays et pas d'autres? 
R'ponse a cette question dans la déclaration lors de la dissolution 

du komintern. Les facteurs invoqués dans ve document sont pour la plupart valables 
aujourd'hui; facteur géographique, rapport de forces, mâturit' des 
partis communistes,de le population etc ••• 
Il est tout à fait logique que les différents paye désignés communé-
ment comme "satellites de l'URSS" aient jugé nécessatre de faire bloc. 
Ils doivent en effet se défendre contre un ennemi rcommun. La ~rance 
et l'Itali peuvent paraitre moins compréhensibles, bien qu'elles 
occupent l'une et l'autre une position toute particu ière. Il est 
certain que a pression de l'impériàlisme yankee s'exerce en ordre 
ptincipal sur la France et l'Italie. Ce sont deux pièces maitresses 
sur l'échiquier du monde. Elles se trouvent dans une situation très 
difficile que les gouvernements exagèrent encore pour créer la panique 
créant ainsi qne situation inquiétante. Le rapport des forces dans 
ces deux pays et l'influence des PC noue permettent de dire que 
la situation révolutionnaire a atteint un degré .....,lus ave_ncé qu' eilleur 

Ce sont les éléments eeeentiele qui semblent avoir justifié la 
conférence de Varsovie, sa composition et le résolution. 
Le coup semble avoir ~orté. l'indignation des socialistes est amusante 
ils essaient d'y trouver unp preùwste pour expliquer leurs attaques 
contre les PC et l'URSS. L'anti-communisme est redevenu une des ariœs 
préférées dès socialistes depuis le retour de Blum d'Amérique. 
Les socialistes ont eux aussi des contacts internationaux, De Ero~ckè 
et Buset se sont prononcés pour la reconstitution de la 2e internatio 
4ourrions rappeler que ces rœ~es socialistes n'ont jamais hésité 
à envoyer leurs représentante à Washinglton depuis que l'impérialisme 
am'ricain a pris le pas sur l'hngleterre. 
Notre politique n'est ~as modifiée dans son essentil par la conférenc 
de VarsoTie. Dans les semaines qui ont précédé, nous constatons que 
notre attituèe a été dtaccorder plus d'importance à l'impérialisme 

yankee qu'en France. 
Il y a dans la conférence de Varsovie des accusations très précises 
formulées contre l 'irnpérielisme yankee. Nous sommes décidés à ne pas 
nous laisser faire par l'impérialisme eJm ricain et à résister par 

tous les moyens .. Il y a lieJ pour nous d'accorder à la paix et à l'~nd6pendanc du 
une place plus grande _gue par le 
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Il apparait nécessa ~ re de grouper les patriotes, ~ s démocrates 

de notre paye. C'est dans cet esprit que le rapport a été élaboré. 

( Le cama ede Lalmand donne alors lecture du rapport fl,Uquel on ajoute 

que~ques legeres modificttions}. 

M~rt~~H!-..t.:: Pro)ose que le texte soit remis aux membres du CC pour 

permettre exposé re.ccour ci. 
Uranium.- D'autres pays n'auraient pas demandé la possibilité d'ache­

ter de l'uranium ce qui prouve qu'il y a d'autres sources. Marque la 

complicité de Spaak dans la poli ique de guerre. onopole dez améri­

cains en uranium est défendu par Spaak. Ne pas exagérer l'idée du 

monopole américain et laiEser ainsi accréditèr le légende de lur 

invincibilité. Il eEt fort possible que les soviétiques connaissent 

le secre~ de la bombe atomique. 
Politique économ:que des E-U c'èst l'étouffement de toutes les autres 

nations. 

Avaux~=- Réunion de Varsovie n'a fait que confirmer analyse situa­

tion internati 11 nale présentée aux derniers BP et CC. Il faut en 

tirer des conclusions : 
sur le plan syndical : forte campagne anti-communiste. Incompréhensio 

du travail syndical chez les communistes. Nécessité r nforcement 

travail aux entreprises. Accent sur rewendications des travailleu~s. 

Trop de caaa a.des travaillent nun ... as aux entreprises, mais dans 

!es sectioQs locales. Notre action pour les revendications des tra­

vailleurs au sein des entreprises est trop réduite. îrop de travail­

leurs échappent parceque trava.illant dans de petites entreprises. 

Unité syndicale.- Bauvreté de nes cadres que nous devons former. 

Confusion dans les questions techniques syndicales. Nécessité de 

cours. Nécessité de défelopper par priotité le travail parmi les 

travailleurs plutôt que parmi les autres CùUches ; paysans, cl. Mopen 

tl~!~f~n~~ Conférence Varsovie. Le communiqué à Belga était juste, 

néanmoins ie CC polrrait aller plus loin. Gros appui pour nous. 

Choc psychologique. C'est une contribution a la paix. Leisse porte 

ouverte au rassemblement de tous ceux qui veulent la paix. 

La position des &• cialietes "juste milieu" pourrait avoir répercussio 

sur~ s travailleurs socialistes. Cçnférence d'Anvers en décembre ver 

ra probablement reconstituer la 2e internationale. Ce rôle 

paeifique du PS peut avoir influence sur les masses. 

Des avant Varsovie, notre parti a pris la t!te de la .lutte contre la 

vassalisation à l'Amérique • Ce carac~ère n'est pas perceptible à la 

grande masse. Signale pléthome de ra rchandises américaines. Souligne 

menace poa notre industrie. 
Lalmand dit qu'il faut un Gt plus démocratique, mais il apparait 

im9ossil>le ~ussi l~ngtem?s que nous sommes inféodés a l'Amérique. 

Attitude des libéraux qui accuse gouvernement de mener politique 

meraiste. Peut-Atre s'orientent-ils v&rs alliance avec P~C. 

Il faut engager le combat sur le terrain du PSB pour dresser ~ s 

travailleurs socialistes contre ls politique d S~aek. Il faut trou­

ver au sein du PSB des compagnons de route. 
Il faut trouver une forme d'or anisation pour le mouvemeot contre 

guerre et le vassalisa ion . FI? 
·vu1gation 1ect~ secret avec Amérique pour uranium 
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Qi.[Q:l~ Varsovie.- Devons l'apprécier tres nettement. D' a ccord que 
notre P. dès avent Varsovie menait une politique ferme à l'égard 

-U. Nécessité marquer ag~ravetion situation et volonté de lutte en 
groupant autour d'une vaste organisation les défenseurs de la Paix. 
Sommes entréEd ans période de régresei0n sociale. Nécessité de ren­
forcer défense des travailleurs. 
Répercussion a la base? Devons prendre position nette au CC et la 
faire largement connaitre à la base. 
Large mouvement de défense de la Paix. 
Cl. oyennes.- La commission des Cl. oyennes a marqué son accord 
pour suppression des arr~tée instituemt les sanctions administrative 
Cependant nécessité de maintemir le contrôle. 
Q,uestion des inciviques.- Commission a été constituée mais n'a pas 
travaillé. Propose qu'elle retravaille et désire en faire partie. 
Campagne devrait @tre annoncée à l'initiative des PP. 

I~L~~ Déclaration à Belgg : bonne à 99%. Craint impression de 
auvaise l)umeur. 

DevonE tenir compte de Varsovie. Aggravation de le situation, danger 
de guerre accru. danger de l'impérialisme américain correspondant 
à position que noue avions développée. Pas d'accord que nous avons 
été plus violents que i.·rance. Dans .e-s 9 pays les PC occupent posi­
tion forte. Dans ij pays l'unité s'est réalisée complètemett. hn 
France et Italie le rassemblement autou~ des PC a été réalisée par-
t i e l l m an t • 
Le rassemblement des démocrates autour de nous est perspective loin-
taine. Pas de perspective de crise au sein PSB Buset est a le tete 
d'une politique anti-communiste. Rppel en rassemblement autour de 
noue est vain. 
Devons mener propagande dans tous les milieux : 
danger de gu~rre. 
danger inféodation à l'Amérique. 
Concrétiser. Démontrer. Avons 1nfluem'e à 'l'opinion concernant 
pla.n t arshall. Soutner problè:ne textile, charbon. Ci te influence 
discours Libois uranium. 
Propose interpellation sur politique étrangère dès la rentrée. 
Devons surtout mettre l'accent sur la propagande plusque sur 1e 
programme. 

~_tlg_orig~= 9 partis ont été sages ne pas nous inviter. Som es 
trop faibles. Veiller au risque d'isolement de notre Parti. moindre 

que si nous avions été invités à Varsovie. 
Le Parti a eu raison de mettre l'accent sur la nécessité de 
1er parmi les paysans et classes m~oyennes. 
D'accord qu'il faut concrétiser inféodation à l'Amérique. 
(textile, stock américaine, allumettes) Propose "Belges achetez 
Belges". Les campagnes de meeting ne suffisant pas. Devon trouver 
autres moyens. Not ie AP use de clichés démodés. Technique des 
affiches est mauvaise. Très peu laes. Il faut des sloga • 
Auto-radio. 
Demande examen secteur AP et organisations de masses prochain BP. 
Nombreux membres et sympathisante influencée par campagne anti-

coml!luniste. 
Rôle du FI pour it se développer. 
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Au FI on ne s'occupe plus que de dossiers de résistants. 
Demande impression du rapport Lalmand. 
Inciviques.- Il est faux de dire que rien n'a été fait.Nus nous 
sommes basés sur les PP. Devons soutenir .e s PP contre Gt. 
(Borremans siggale qu'il y a une résolution des PP.) 
Interventi ns au _prochain C"· Propose des interventions polttiqùes 
portant surtout sur le recrutemeDt. Populariser résultats. 

Bertrand.- n.pprouve communique Belga. Résolution plus nette après 
cc. Signale que Varsovie, à la base, eët considéré comme premier 
pas vers Kominter, déchaine ant~-socialisme. D'accord pour confé­
rence d'inforœ tion. Devons dén ncer posiu on anti-ouvriere de 
certains socialistes. Unité est question de rapport de force. 

Q.!.in~~L!..- Rapport complet et précis, mai. s pas de moyens prs.tique s 
de défendre le ligne. ffensive anti-communiste bat son~ plein. 
Varsovie, machine de guerre, recvns titution Kominter. Psydhose 
de guerre, de femire. Décalage de notre situation sur plan intérieur 
et extérieur. Effort de ~resse à déployer. Publier dans le DR 
des trects à reproduire dans les sections. 
Soutien l'auto-radio. 
Nécessité groupement forces de paix, profiter de tous ~ s contacts 
poseibles. 

~2rre!!!ê:!!S•::t D'accord av c )Osition sur Varsovie. yo::ition des membre 
Ju P. 2 positions : anciens et n0uveaux. Il faut ëxaminer la positio 
dos socialistes qui eE~ayent de se placer com~e arbitres entre a 
impérialismes. .. 
Nécessité souligner forces de peix. Yarsovie a dunné une impression 
Nde force de paix. Devons dén ncer poli ique américaine 9. 1 1 'gard 
Allemagge. eilleure politiq.ie de r~pavstions permettr&it des dégrè 
ve 11en t s • 
• eilleur centre lutte pourl'unité : l'entreprise. Y réaliser l'unitr 
d'~ction sur le plan revendicatif lié à la situation internationale 

LahPut.- Ce que dit la base : "Ils at~aquent et nous ne leur 
r~pundrio~s .!?as,". opulariserons notr position èlU prochain CC. 

v ns affir~é notre force : fête du Hey~el, rentr~e des Cahmbres. 
uans rapport au CC il faudreit parier des résultats dans ~ s démo­
craties • opula.ires. (alimentation en tchécoslovaquie, baisse des 
prix, hausse des salaires). l.-'poser situation .n.ngleterre, France. 
Interpellation mardi prochain. 

La!@~n~~= Uranium. arteau consid~re po~~ib~lités de vente limité, 
pa ceque stade x~érimcntal p rtout. 'e~t ~ourquoi nou~ rec0mmando 
stockage et poseibi!ité our tous~~ peys de s'a ~rovieionner. 
Ne f>SE oublier r1.:fus 3. i·· .f.l'r nc.:e, à nos sa~ants. 
ction sur le plan synJtcal. ~evrons ev lOp)er notre travail ent~e 

prires. 
Ra~port su CC. Sam Here ~ens pourràit rédi er int uction sur 
qu~ tion de Varsovie. Faisons ressort· pes Komintetn. 
Ne .as nous lei~~er ieo~er. 
Un d ~ élé~ents déter · te de la sit1@8.tion actuelle, c'est la 
caj>a.ci té de la . couche< de la popu..1..ation de se rendre corr.pte 
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liulùé.1 ... '1., erl'vt:, 11.&.r eaux, ..ué1ll®t, r1:>se ... .1.s, .b~rtraild, Van 
.Lloorick, U'illi:::l, V&.n hersc.ilut, .corre ia .... s, .G..tineur, Ji.vaux, 
.Je juce , 

XCUSt::: ; ,,;is ... y. 

apport su.r· l· bituaul i pulitique, par.:;.. aLuand {schéma ci-joint).-
--------------------------------------------------
:Jiscussion : 

.Dejace : ;,i'accord avec li, . ..r1~ a •. rn .:Le do aine syn ical. 
o. U. il:oi veut, a son av i..,, .P&r vici!'~r a ... o ve e-1 s dè protesta-

tion contre l'exclusion t:s co~1u i<· tes des directions sy iicru.es. 
utre tact;ique es ...,0ciali..,tes : isoler ~r.uanerrts s ndicaux 1 e brec 

u .c>.arti, 1 .. m J..eJ i'-olo.11t p0ur le..., discréaiter en..,ui1Je . 
..t:.ont est Jet.é entra .J:l...r1.rl-üT -.d'..;.J-vOu.P. et •utualités soeieliStes. IJ'esi 

ast-ez aire si le~ svcl a .... L;tes ve...i.le ... t aller lù.S loin. 
oaller es renf:lei 0 newerJ.tL sur exclu.,ion e la F~l't5, par so bureau 

nb.tlo...ial, u >JU du V§tement • 
.ue oU des CLlirs et :Peaux vient de se reconstituer. rl.ill10ace ue 

l'asse .. b1ée t.)'Uérale des vJ.'Jri€.I'l:> 'bo..a· ~ab9lta) s'est ..!?I'ü.O cée CO.ilt!'e 
la rentrée a ..... a Je.ü.-Cru u du !extila sans savi...L&.ctio ... su1· le.::> c&::> obJrec.at 
et heval. 

i.:>ouh&ite q<À.e .:; 1 éta:.JJ..i.;.1t>e tLue c ..... laooroticù. at:;issante entre nRénova­
tion" ~t le U. 

1.1u r il faut ac­
e , al or s u ' i .L 

porte, s;yslie:ne 

Van doorick : .!in .::e g .. ü concerne le recrutewent a .rtér1ov ation 
CeUtuer 1 dCS JdeS (.; uL • .,teu.t trôp SUI' la ._,ropab& 

f &J.t dav&nt&ue ~loyer .Le syste~e du recrute ent e porte a 
1ui donrio de re.uary_uabl8 s résul t;&."ts u \..ira.JJWO "t.J et à lost. 

'itl faut ~a:Jr revoi le cas a.e certair · per ane.at::> de "H.é..:iova­
tion'' u...1.i ::>ont ctes pére soeux . 

..... .;s ... ,il~ tc.n..,:;, o bdse ont ùrw teJ a11ce E... co.lf 0 .i. re oocia.LÜ:i'tes de 
druite tvec tOl..ls les socialibt s. 1-'arle du cos de 1& réuü.>i.. .. .ale di.l textile 
d '.a.lo st en liaison avec e cas de son se cr& tuire .... oborecht. l o sti..ie c;u. 'i 
fa.ir; u. .e soL1tion, rendue difficile par 1 e fa~t que détaché c.e la ventr& e 
du rextiJ..e le ~T u ~extile n'al..ll'ai pas ~ ~ représentaili.on ans 
les CC!Il.uiSSiO 5 pé.IL'i vairei:;. J.. lost, une . Zai!lf:: de jour b.UX d 'dntrepribt:.iS 
soue en )réparation. 

nurnelle : r~ f~udra faire 'autocritiq~e du paadé. 1 sera néces~aire de 
J.B nuancer, la lib .... e .t:JOliti1iuen'est pas en. jeu. 1 y a eu des 

falblesses dans l'execution et aans l'ap;lication. Dans certains ilieu~, 
on déna ttire le caractere uni taire J.eo t>'Vuvernemen-to de dé ocratie _yopulaire. 
Pr:u~ose que ùOS iJ..itants, da.i.l.S lel.lrs réunions, dans le..trd œeti11bs, mettent 
1 'accent sur le rôle ext:r-ê e ent i .porl;am; -iue jouent les F:-0:-üfüîS ces pays 

Jroit qu'il fout .. abituer et inviter les syna.iqués, dans leô assem­
blées de oase, a é ettre des cri~iques s~r le travail de leurs diri0 eants. 
Cela eur don.Je ra un caré.ctère large ent a.é.uocratiq_ue. 

Herssens : Nous n'avvns pas co :.i.ü..S ·~rreurs politicµes. 
JJénoncer davanta0 e le o es sous de l 'aide a.,1éricaine. r e pas 

considérer ue le PSB cvnsti tue un nloc anti uni taire. Nous ne nous s !lLlle ::::> 

pas suffisamment occupes <.rn~ 11 ·tiéo"- bien y repartir aos andataires. 
l ous ne devoüs rien faire pôt"ir apparaître cou e scissionnistes et 

nous devon:s répéter que nous a11ous été, _pen &.nt la i:;ue.rre, lt...o promo urs 
ae la lut~e s ndica1e e~ de l'u ité syndi~al~. 
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orremahs: .!!in faisa t l'autocritique d.e l'application de la ligne, ir:..sister 
sur e fait q e Hous n'étions qu'une pe ite Ulinori té au sein 

les gouvernemen b aux:q els nous avons participé. A son avis, nos ...iandatai­
res s 'atl;&che t trop à l '&spect ''technique'' de leur mandat et poGX assez 
~l'aspect rtcontact avec massestt. énoncer - sur la base de faits concis -
le tort causé à ~otre industrie et è notre classe ouvri~re, par les ihlpor­
t&tion americaines. 

11,0 trer le contradictions entre les ré solutions votées par le ..t:' B, 
les artic es ~ J.Jarock et les actes des socialistes aes pa.Ys de l 'ust. 

Les positions de nos .llilit.ants s~ a.iceux sont fortes !'l fonct..:.on de 
eur t_·o.vbil e base . .Les o.rticles de 'deo aef'' dans ''Le Peuple" constituent 

u.n recul sur les i itentio .... s sociali..,,tes en ce qlli coHcerr e l'affiliation 
des syndicats au Ptsb . .J: ous tlvons re.ufo1·cer enc0r·e uotr~ c:cavail uux entte­
prises. i 6 nale certa.ines faiblesses a.ans J. O. .._)répara"tio11 u conf7'ès régio­
nal u B de Bruxelles qui prouvent que nos ilitants dans les sy dicats 
n '011."t pas toujô..J.'S une conception juste de la dé ocratie sy dicale. ~roit 
aussi que a reconstitutioIJ. du 0.U. u textile .10 . .., représenté en co.JJ.uission 
paritïait'e, le ésavanta8erait dan._,ereuseuent par ra port a la Centrale du 

rextile. 

erfve : Pour dénoncer 1 'i1npérialis .... e a éricain, les ili tants devraient 
fournir de éléments concrets venEint e leur entrai)rise. Jusqu'à 

présent, les élénents que r.tOU:::; recevons ne sont pas telle ent nombreux. C'e 
d'8ux que 'pend que notre apeau Rou~e puisse suffisau.une t me er la cam-
pai:;ne. 

Systématiser 'orga · sat"ion de ''Conférences Tribunes" ail eurs qu'à 
.Bruxelles, o ur populariser les dé..uocr atie s opulaire s . 

Dans le secteur des " i tiés" , no..i.s r ... ' avons p as été oidé..., pal~ les 
diplowtctes. 

FTopose l c~~ar'de pour s'occuper neo" nitiés". 
s jeunes ui soIJ.t allés e 1 Yoû. ..., .... avie ...... 'ont as féüt rapport dur 

eur V0}8.cie. 'est une err:eur . 
• e6rette qUt~ la dé ébati0n parie .e:ntair , a là sui e da son vo.,·a.Ge en 

Poloune, u'est pas or 0 a.cJ.iSé une conférence de ;?resse. 
:-iotre at itude euver :i_cs sociali tels do..:..t être fern1e. Il fau .... 

uliner les oye s ·atique · d 'e~1trer ei1 contact avec les t1:availleurs 
lis tes. 

ouhaite iue le rap,t>urt.. Lal at::.d s it éd::.té par le Parti. 

Glineur : os adve sai 8S rappellent s uvent le pacte ermano-soviétique. 
,e fa d.I·<.iit-il pas en parler da 1s le rapport et de ander à nos 

ili tants e L'ufuL r les calomn.it:s réactionnaires. 'lous devons é 0 aleillent 
dé o cet la fausse aémocratie existant aux ~tats-Unis e dénoncer l'action 
unilc-térale Ûl.l F Bên ce lllJ.. concer e 1 'ai ie à. 1 '' spa0 ne républicaine. 

yntI'., li...:,...ie voli ti ' t;.! est t .• : s ju,..;ite mais 
Il f aut.Jepopularise:c da.vanta e à 1 'extérieur d..i 
plus puissants. 

J..iaS suffi sar:.une t connue. 
Parti , ave c dt:l s moye is 

Bertrand : s'étend surtout ur les possibi ités de contacts &vec les tra­
vailleurs socialistes et signale g,ue la base u ..J.::5 exp.L'i 1e aon 

mécontente ent e la oliti ù.e ...iuverne.uentale. 

vaux A. son avis, les trotskystes sont agissant.., et infl ~ ncent nette-
ment les socialistes. Il n'y a pas de recul des socialistes e i ce 

qui a trait a leur volonté de rompre l 'uni t..é s ndic ale. 
Axer fill le travail du arci s:.u les entreprises, les femmes, les jeu:­

nes et énovation. 
u....mer des détails sur les iru:lic0s d'une c ise éconoraiq e tràs ~rave. 

Nous devrions :;.ut ér pour le$'l.llinima ae s& aire et.ans le cadre du déblocage 
énéra:l. 



• 

• 

• 

o'etenù. sur e pI'oblèu1e d lu écur·iv .JOCiale aont ..L.8 re 0 LiJ.e .. _;_t 
étre revisé . Nous n'en parlons J?as aso.::>ez. Cala intéresse vivement la clas­
se ouvrière . 

ùur l~ lan syndical, nous so es très faibles dans le secteur 
''..,, sei ne.eL.i.v. ous pouvons y pénétrer en utilisa11t l'action contre l'in­
civisru.e . 

.Jaus nctœ lutte pour 1 'in épenda11ce du pays, passer de l'abstrait 
au concret en proposant un planing. 

1ést absol e it; néce ssaiLe d'accentuer ..... otre pé. é tra tio 1 en .tllar ... -
dres et a.e clarifier un c..;rtain .10. b.r.) de problè;;:es S..tniicaùX ; lè cnrono­

étra e, le moae de ré uné1:ation, le so.l&ire 'a.u.ilial , Dans le travoil 
&llX entreprise S, u8 pé1S conf Ou.dre l 'éi0 i l.é:it LOil et 1 'orüani ativn. 

ahaut : OûS les calliarades doivent ré8erver leur saill.edi au ~ . .... 
an ld ..l:'oi>ularisatio11 des démocratiçs populaires, surtout i 1sis­

ter si.lr le .résultat des nationalisa'tions. 
1 est in.dispensable 'ouvrir une lai: ·e diecussio.d. au . 0. sur nos 

rapports avec les ~ocialistes . 
..... ettre en éviuence les réalisations des députations per anentes dérr.o­

cratiqueb, es colLà~es unitaires. 

Lalmand : Il n'est pas indi ué, & son avis, de recorstituer le U des 
vuirs et eaux . .t-ort,er l'e .rort sur la erre e le 'U des 

.1iœurs afi ..... d'avoir un8 solide baLe de ret:r:anche ieilt . 
..... tablir une collaboration entr~ "Rénovation" et les Centrales .:>U 

(Borre nans), ''Rénovation" e\., les jeunes (Jillis), "rténovation" et lès 
e es Communivteb (J . ~ullier). 

tablir Ll.ne statistique sur le ,. J.e cro ants r.J.e bres du Par i. opu­
lo.riser déclaratio11s de i:.oc..:. aJ.iste s tcheque s ontr~ la re cono tit ution de la 
IIe I tii::rnatio 10.le et de aillant contre le plan • arsnall . 1erfve s 'inté­
ressera a.i roblèwe des 11 i.itié~". 

Borre.na.ris devrait., rechercher les possibilitéi::1 de provoquer la con.sti­
tution des '' co11i tés cie défen"'e" d·n.., les eecteur~ industriels enacés pcr 
les i portations a.r.er1cm.nes. 

~rtrand et V&...i ersch-...t fa:.a!ltdes propvsi tio s pour la dési ·natior... 
dures . nutior1é.Ü des "1illis des déw.oa:utii:::s populairt;;s11 

• 

La rrieilleu.re for...iulJ de rap.tJroche ,_.nt avec les soGi&livte se trouve 
d~~s les coilli~és d ' lWlis des dé~ocr&t1es ~op~l·ires, dans le travail aux 
entre..l:'rises ei:; le tro.vail syndic a..L . 

erfve devrG.it ent1'8r en contact avec des • ..i.:Llitant;s socialistes d.e 
baucne ; I .Bl ne , oomerhausen, o~siaux . 

JjOrrefila is devrait se livrer à une erquête our .la situation s nd.icale 
a loot et Gra ill'.lônt . 

xer not1·e oction reven ica ive sur e ébloca. e s sBlÇ.lires eù 
r~clama..it éneI\_,ique el. le 1 Cf!.oe de prix . 

' pose la réunior .. ùu v . ' • .Les i;;; ... e"tï .3 •/L ... /41:7 . , n schéiùa son 
rap.i:JOI·t sera re .. i o.ux eibr·e.:r ..l v . v . l. éd.La-ce ent &.prec son intervention . 

.::mr roposi tion ae Van erschot , le B . P . tro.ns:ne t ses voeux <le pro ~pt 
rétablisseme ut aux Cde s J . ulli~r et B. .Diôpy . -
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contradiction ntDe 1 c pf our abonn ments obl1 toires 
e l'or ·nis tion de la vent au numéro . ign l qu'Alost ad signé 
un v n ur prof ssionel qui attèint aujourd'hui I50 1° par jour . 
Pro o u la ogr s ~ationol suppr~o la coti ation d 2, 50frs . 
Ont affili IO ouvri rs agricoles ov tion.S' to u 
Rénovation n'ore 1so p encore 1 pr t u m ri ge p ur 1 jeunes. 
v gnale qu d s mil i rn e j un s flam nd oendent tou les 
jours 1 are u di Drux 11 • J •• p urrait le~ trav iller 
c- écial ment . · 
re pas co. ettre l'err ur de comp r r l s apparoile r~ 
pareil Central.L'ace ·1ation d t~ch ~ d coura 
r~d raux qui doivent ~ uv nt, .tout fair eux 
- t1ve nation 1 • Il cit t~uter le~ tache auxquelle il doit faire 
t oe. our d br , 1 f d r tion ovraient ét blir un plan de 
recrutement . '~ccord vec ignation e percepteur de 
cotisation role u'on veut leur ir jouer . 

Lalm d . L 
tr 
Il ,.. 

pr n 
et no 
Il r ut 

partisan d 
l ur d tt 
év 

1 s ro r s e 
tre considér 

nt l f'd'r 
tt I/I/47. 

tte no v lle . 
uR nabel • 
ironv l u c.c. 

t l'orB ni-

lign ux 
qu'il f ut 







RAPPORT DE LA SEANCE DE LA CO.:UISSION FLAMANDE DU 3/12/47 
---------------------------------------------------------
Présents; VAN HOORICK, VAN AERSCHOT, BOB CLAESSENS, VANDENBOOM, 

MINNEBO et RUYS. 

Bert VAN Hoorick ouvre la séance en disant que pette réunion a été 
convoquée pour discuter de dif:â-ents points, dont le principal est 
l'envoi d'un document par HENDRIK DE ~I au Rédacteur en Chef 
VAN EYNDE ~e la Volksgazet. 
Ce fait lié à un autre notamment celui du meeting donné par Balthazar 
à Gand, prouve un essai de faire glisser les dirigeants sociaux-d~mé­
~ratiques vers la groite et le camp de l'anti-communisme. 
Balthazar a choisi son moment, la constellation politique actuelle 
lui+permet de faire ce chantage et spécialement en vue de certains 
dirigeants sociaux-démocrates gantois et de provoquer un referen-
dum de la population en faveur de Leopold III. 

Dans quelles mesures devons-nous intervenir ? 
DémontEer les buts réelà de cette manoeuvre et créer les possibilités 
d'approchement iia entre communistes et socialistes, éclaircir l'at­
mosphère. 

VAN DEN BOOM: J'avais demandé de mettre les trois questions suivantes 
à l'ordre du jour: 

1° De Man 
2° Ligue Cathmlique Flamande 
30 Fonds Yermeylen et Incivisme. 

DE MAN: me veux placer son cas dans le cadre . de la question royale 
Il veut chercher du soutien chez les socialistes flamands 

L'attitutle réactionnaire des socialistes f9lamands se trouve en 
fonction de l'influende du bloc catholique puissant en Flandres. De 
Man veut diviser le Parti socialiste. But: constituer un Parti socia­
liste flamand dans lequel il y aurait des points de programme repris 
du programœe Balthazar . Le programme Balthazar peut ~~tre bien reçu dar, 
certains milieux socialistes flamands. Balthazar a compris que l' 
incivisme eu ~uestion flamande sont liés dans la pratique. La fin 
pourr~it en etre qâe le Parti social~ste serait disloqué, en Flandre. 
Ma proposition: éditer un manifeste contre DE MAN avec question : 
~ Qui le soutient ? Lancer un mot d'ordre (Formes et 

( tJ 1\. termes àdiscuter) "XJEXXLU!iZES TRAVAILLEURS SOCIALIS­
TES EPUREZ VOUS-MEMES VOS RANGS !" 

Interventions de ~uys ( demande7Re qui concerne cette action, de 
mettre l'accent sur la propagande dans les entreprises en «e qui 
concerne les résultats positifs acquis par les démocraties opuàà~res 
de l'Europe Orientale afin de mettrevfin aux calomnies anti communistes 
et de recruter des membres) 

~ MINNEBO ~u~1~·~:;.;,.~~~~,;::;~~:;,,.;:.;~~~~~~;_...:~~~=-=-=r~.a...lo.lil_........_~I.-» assez de leu 
qui donne dans ce sens des 

VAN HOORICK: proposition pratique article RODE VAAN .­
Manifest -
Impri~e+ de~ circulaires dans 
les rédera~ions pour répondre 

aux calomnies d 



î 
.. 
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2. 
geants communistes ( pour les entreprises) 
LIGUE CATHOLIQUE FLAUANDE - Fonds VERMEYLEN. 

VAN DEN BOOM H2% Le Congres de K.~.L. avait une orientation nette -
reaction de notre Parti zéro - Pour la Wallonie le Parti autorise 
que les plus grandes calomnies contre la Flandre soient dites - il 
serait essentiel que notre point de vue x2xa:t% soit connu également 
en Waxlonie. - soutien de quelques socialistes nous est assuré là. 

Ce congrès est un premier pas vers la réforme d'un front faeeiste -
c'était un rappel pour les néo-fascistes et les inciviques - premières 
mesures d'organisation ont été prises pour former un front - certaines 
questions Bruxelles, terre flamande, Services Publics, aspirants fla• • 
manda pour hautes fonctions d'Etat ont été traitées. but: op~oser les 
flamands contre les Wallons. La question de la classe ouvriere a éga­
lement été traitée - but:l'employer dans le cadre de la politique née­
fasciste. 
esures pratiques d'action pour K.V.L. 

Intercal/er K.V.L. dans la question royale et l'amnistie des inciviques. 
Reconstruction du Monument de l'Yser et Pélérihage • 
Nous devons placer quelque chose devant ce front : certaines personna­
lités flamandes n'y étaient pas - Le Fonds Verœeylen serait un appareil. 
convenable. J'ai eu une discussion avec Mussche : accord que le 
fonds Vermeylen ne serait pas l'oeuvre d'un Parti - y donner un large 
caractère - en faire un large frond démocratique - éditer un journal; 
toutes les i~UQ~~~~§rdes groupements démocratiques flamands - Mussche 
est prêt de JiiJitii des communistes dans les commi~sions. 
proposition: reprendre contact avec Mussche - insister auprès du Fonds 
Vermeylen. Si pas d'accord chercher les éléments pour former un 
front. 

En liaison avec le K.V.B. se pose aâasi la question des syndicats et 
lla question flamande : des ouvriers flamands doivent travailler sur 
\des plans français - DiR~ devrait prendre également ~osition. - J'ai 
parfois ' ession que les articles du D.R. ne defend ue les inté-
rêts es wallons. 

VAN AERSCHOT : Il y a en effet trop peu d'intérêt de la part des 
camarades wallons. - au dernier c.c. on a volontairement raccourci 
le temps de parole de Bert Van Hoorick. Il insiste beaucoup sur l' 
emploi de la Radio régionale pour notrepropagande. 
VAN HOORICK Nous devons spécialement voir pour des possibilités prati­
ques et empecher les manoeuvres autour de la question des nationalités. 
~e ne pnese pas avoir beaucoup d'autres possibilités que le Fonds 

ermeylen - Nous devons en tout cas chercher Qontact avec des éléments 
démocratiques. Noas sommes indispensables dans le Fonds Vermeylen. 
Proposition; VANDEN BOOM reprendra contact avec MUS 'CHE. J'ai des 
contactsavec Max IIamberty, il est pour une grande partie d'accord avec 
mon intervention à la Chambre concennant le Statut fédéral. Claessehs 
doit également, comme resp. des intellectuels chercher des points de 
c n acts en FlaLdres. 
an denBoam donne des exemples pratiques sur l'intervention de Van 

Aerschot con~ernant le fait qu'on néglige trop de s'occuper des ouvrier 
flamands en 

1

allonie - Les possibilités de la diffusion de la R.V. 
On demande à .. •Ruys d'examiner cette affaire de plus près. 
Van HOORICK : la commission flamande devrait adresser une lettre ouvert - - -au Congrès Wallon• 



; 

i 
1 

l 

den Boom est c 
uan a question de DE MAN Van HOORICK fera l' arti.cle et le manifes 

te. 

l!
Le Camarade VAN DEN BOOM demande que les camarades communistes de la 
C.G.S.P. avec DEJACE se réunissent avec des membres de la Commission 
flamande afin d'examiner le problème flàllmnd dans le cadre des syndicat 
BOB CLAESSENS souligne e&c~~e que Ruys doit examiner les possibilités 
de la diffusion de la R.V.al~s gares de Wallonie surtout là ou les 
ouvreiers doivent changer de train. Il demande l'attention pour le 
Congrès des instituteurs qui sera organisé le 28 et 29 février prochain 
à Liège. Les institutuers flamands devraient être représentés convena­
blement. 1 ~ Il demande quand la conférences des intel J actuels flamands sera organi­
~nd - Cette question sera soumise au Secrétariat pour qu'on 
pUISSe :fSrî'e un début d'organisation. 

1 

VAN HOORICK : Lalmand est d'accord de conférer plus de compétence à la 
commission flamande particulièrement en ce qui concerne l'agitation 

- et la propagande. - Dans ce cas là la commission devra être élargie 
avec des délégués des fédérations flamandes les plus impor"\ntes. 
Se réunir plus. 
On demande de faire paraitre l'article de Gerlo sur le mouvement fla­
mand, déjà paru dans Rénovation dans la Revue démocratique Debat 
Ruys est chargé de traiter cette affaire. 

{ INCIVISME: VAN HOORICK le problème n'a pas été posé d'une manière 
1 exacte dans le D.R. Après la campagne qu' on a menée dans la R.V. 

nous sommes tombés dans l~;t~~te de faire des concessions à l'épu­
ration rabbique. Ceci ixüfU%i le résultat de notre campagne dans 
la R.V. J'ai écrit une brochure qui paraitra dans quelque temps. 
Il y aura un tirage de 5.000 dont 2.000 seront placés par l'Agence 
Decehenne et 3.000 par les fédérationsi propagande et diffusion 
Van den Boom ÏmJaXBl'llxxmiX•xà donne suite à un aperçu sur la situation 
difficle des inci~iques et l'activité des catholiques pour les aider­
ils entrent aux services des grands collaboratuers qui les mettent 
au travail à des salaires dérisoires. Nous devons tacher de nous 
servir des inciques qui s'adressent à nous et tacher d'avoir des con­
tacts réguliers , c'est une question de méthode et de forme. 
Le problème sera examiné lors d'âne prochaine réunion. 
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J.C . C.: 

- a éla c.,r6 

'3~rtra:id ~ se 1 ~ • .ra t .... J. t0 
d. c .... té 

lo 
le 7 -G..r • 

Oré:..l ; 

.1.ces : Bertrtni. 
rscnot . 

.; 
•-.i::u. 

t:.rfve . 

sera éta li ar L and. U~e th~se parviendra &~x ~édération~ 
av nt les c nwr s fédéra .... x 8t e~suite aux délé 0 ués au Conurè~. 

l;::;) Con ros fé1éraux : aurc.t li u à artir du 15 vril jus ... u 'att 9 .... ai 
(der · r délai . 

rdre du jOur : 1) r pport j ' oruani ation. 
G} ra ort or...i..... 

) 'lec icr1 d•s déléuués a con0r~o nat:. !al . 
inviter les con r ..... s fédéraux · dl:si 0 ner 1 chef de délé ....,ation __:.1i. 
entrera e~ co~tact, avu t le c nurès, avec le serv:.ce tee ni~ie. 

/ 
• • I • • • 



Au Cvurs d ' une réunion pré,l·ble de l' ~€1 o ~tion, d ' rpres des 
i die t~cùu at~o lales, ré~éi.rtir les délévués ~ar c ~Gission . 

.w iter un .... :.œo .._,r&. e 'i"' con....,rès ~our '..:..der les délé0 uéo (,_;;\;c 
annv ..... c J ub~ici ta:i.r~ s ) . 

Frais : lo '"" er1ts (chez les we bres du Parti) : en char uer la f ' dé ­
ration bruxelloise . 
re as (à char ue du centre - car ... ~t ... ) . 
Frc..is J.(.; dé-:->l' eu e.1t · ua és in.té rf lewe nt ar le Cer:tre . 
Sclaires - forfc:it de Î ~ fL< par délé wué ..... ct.ar~e du Ce tre . 

restu à char ....,e des fédér·tion~ . 

vendredi , séances publi ue s (1 h . Parti~ ~~3icale . 
(1 h .3 Installat on présidi 
(11 h . 3 Co ~titution des C ........... 
14 h . ra ... > ort oral . 

( Disc"'ssion . 
(~oir co~issions . 

sar:edi (séances >rivées) h . Ruppor ts. 
Co issions - .. andats . 

" - c. c ...... 
" tt 

11 h. ("\ à 12h . " ' 
14 h . à 19 h . 
S ir : ~o ... issio11s . 

I -
r ani. o.5atior 

- Jis eus si on 
ra >ort &oral 

di~anche ( h . à 13 h . ) Disc . ra_9ort oral . 
seances .1ubli pes. 

1 4 h .3 Délé '-'ué.., étra1._,ers . 
1 6 h . '3 ' 18 h . '3 : dise .ra ....... >Jrt _.oral 
i.:lOir : fête . 
CuLt!li osions, là o ' le tr&vr ' l n ' e t pus 

ter.JJ.ir:é . 

la.di (séancesrrivée~) ~ h .Présentation candidatb- C.C . 

1 h . 
11 h . 
14 h . 
l? h . 
S i r 

vO icl ...1.sion r&. ... port . 
Vote résolutions . 

l '3cti ons . 
isccurs de c lôture . 

éventuelleuent eeti 

C.G.C. 

Te s de parole 15 ' .... our chc · de dél é atious . 
10 ' our autres délé.;ués . 

14) Candidats au C. C. exan;.iner à une r éunio ... s éc i ale du B ·- . et du 
c.c. 

Candidatures à 
(seraient reçus 

r ésenter P' r les con '-Jrès fédéraux et par d élé ués 
jusqu ' au sBlL.edi à midi, au cours du coa.gr s ). 
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I CU I0.1.,.. -

Van Hooorick voudrait u les co rJs féaéraux c 2 L!'.lCe ... t a~ é~ut 
d 'o.vr.:..1. 

aur8-t-il deux conférences d'orùani ation (l flélili~nde 
et l i:'ranç&~de) . 

Sal~ires : ~.:..on ~et, à charu~ des fédérati .u.s, onkisque 
de ne .)as voir dési er des o:ivrie:::· ..... Pro......,ose dat · 

éra if. Voudrait unè b nne représe tation flaw.o.2d.e. st 
artis&n du vote secret. 

Herssens salle : adeleine. 
i vitéo: C)'as..;urer e rc rése1ta1t du P . C.F . et der; a.,,s à 

dé~ocratie _opulaire. 
discussion : tenir ~o pte des fb....i..blesses du ~.,..IIe cori~~s. 

d::> er un axi.~uw de vie aux: séa_.ce.3 de co :.dssicn 
e"tï aux séances ri.v6ef3. t-iller 81 ' uni té de vue éJ.i.lX 
séa ces publ;~~ês. 

réd~ir l~s i1terventions préparées ; orùanisatior, 
fe eo, intellectûelo, e tre?riùes, travail en Flan­
dres, clavses ,.io eL ... nes, resse, situation int .... :rL.a io­
nale, unité ouvri~re , Coenen . .ues autres p0urraient 
av0ir lieu en cowoission. 

Pc:..rtisan d1.1 vote secret : laisse la décioion à la 
Co.....wission oliti ue. 

Cc.nd.idats : d.:..scussion au C.C. - faire connaître aLl.X 
fédérations le no:::i des e .bres sortarJ.ts. 

fr&is de ~épl~cefuent : d ' accord. 
pour allonver discussion uénérale, la séance usicale d'ouverture 
pourreit avo~r lieu à h.3 . 

1 · neur s~lle : ade le ine . 
délé....,ués veill r ~ u ie bonne re_ré.Jeut' tion des entreprises. 

liJs sect·o..1.s d 'entre rises e ..!:'ourraleat-elles être 
airecte ent représentées. 

préfère ue toutes les interventions pré.,arées, pro_ osées par 
LalwaHd., s0ient ain.tenues. 

e as oublier la g_ut!stion des _:>e...1.sioru1és dar s ra._ ort d ' or0 an . 
~u ... ri er la fGte our prolan er discussion. 
éduire à 5' te..r..ps de )arole des déléwués autr·es que chefs de 
délé atiohs. 

Van Aerscnot : invitera-t-on P .C. alleuand . 

Gillis 

Il f~ut olus de délé ~és de base. 
:>ewander-aux resp. nationaux d'intervenir 

d ' oric;Ln~ . 

faire ratifier mesures de '.'\I'éparation par C .C. 
ans la resse, attirer l ' att~ntion sur caractère dé=ocrati1~e 
du con...,rès. 
ajouter intervention préparée sur" Jeunes". 
ropose participation active des J.F. à la fête . 

• • / ••• # 



- 5 -

Borre ans déchar er Blac~ de la coL'.llilission d'oruanisation. 
li ·ter les interventions di ri ées. 
établir une coordination e~tre les co ssions. 
da.r . ..., Le co ...Lissier.. des résolutions, reprendre des &e bres 
des diverses co.wmissions. 
vote secret. 

Bertrand pr pose de supprin.er intervention diri ·ée sur 1 ' or ani ation 
et se contenter du rap2ort sur l 'orua ·sa ion qui ne devrait 
pas avoir lieu directe e t a rès le rap ort oral. 

,;J ce 0 1 i concerne la co férence nationale d'or anisation, 
il n 'estine pas nécessé1ire d ' en faire un S.Jéci&lt uent réservé 
aax ca:J.ar· a.es fla.iands . 

Topose que les convres fédéraux se tiennent les de x joll.I's . 
Dr r.s la ,t>ratir ue, on. a co stat é , à la veill dü Ba C n 0 rès, 

QUe les cc~vrès fédéraux d ' un ·our ne er~ettaie t &Sune 
discussion fructueuse et moins encore une élection sérieuse 
des déléuués au con es nati n 1. er~:t ue la thèse dit 
être développée par le secrétaire politi ue fédérale et non 

as ar le embre du Bureau Politi ue qui assistera au con­
res. 

~st partisan du v te ublic. 
Burnelle est d ' avis u ' il faut faire des recommandations aux délé~ué 

... our obte_ · r une b a1e orientation de la discussion . 

Terfve salle : ad leine. 
r:ia.intenir la fête du di anche. 
veiller à la qualité des délé ués . 
les me. bres du C. C., de la C. G.C . , les res . nationaux eurent­
ils intervenir en aualité de déléuués? ~ 'est contraire aux sta­
tuts . Il doivent être délé 0 ués par une fédération . 
.Présidence avec rel ·s. Orienter la di·cussion . Ne pas laisser 
la discu sion e no.itir am e .?v .... le de ':1.ue tions de détails. 
~ier les interventions diri ées au ru nort oral . 
V te public . ·~ 

acce~ter e~core des candid~ts ux in tances supérieures au 
du con. rcd . 

.:)Ouhai te l 'cr ua!'.lisation d ' un !.Ileetin le lllndi soir U ...i.e" , en 
utilisant les délé uués étrunuers , une sér~e de ~eetings dans 
l ' a00lo.:rrération. 

De ·ace ~roDose boi~e aux lettre dans la salle du con0
res où l es dé ­

lé0Ûés pourronv ~lisser d s corre ondances pour le bureau . 
Lehaut réfère '' L i .. c:...deleine ' car , dans cette al le, les délé ués pour -

r it di s~oser de .sâlles . Est µu'tisan d~s :neeti uS populaires 
avec délé0 ués étran0 ers dans 1 ' ~010 ération br!,JXelloise . ~ i 
a s · cro · t ue les 3 . • doive •t f uire 1-..: r ap..., ort ôUX con...,res 
fé iéraux . 

.,uant à la for e de votation , il propose de l ai sser au con rès 
e soin d ' en décider . 

. . / . . . 
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La eilleur1..: date est le Pe!ltecôte. Il faudra or ....,aniser l.. .. s 
con~rès fédéraux en tenant coupte que la présence d ' un me~bre 1u B.F. 
· est absoluwe .t indis_Jensable. 

""'St adversaire d'une conférence d 'or
0

an.isation en flawand et 
une a tre e. fra çais. 

L'accent sera mis sur le trav8il en Flandres. A ce propos, la 
coiilill.ission flauande doit être mise largenent & contribution. 

L' proposition d 'Avaux d ' avancer 1 '0uvcrture ..L.usicale ne peut 
être rete_ ue, le rapport .noral ne pouvant être scL é . 

Les ta .. 1ts prévoie':t ... ue les .._.,articipants au con ès loive~t 
~tre délé.....,ués par une fédération . ..k?ro osera un amende ent au.x statuts 
perillettant aux re~p.natio1aux, aux eillbre~ du C. C. et de la C.C.C.d'être 
soustraits a cet~e r 0 le. 

Cr it, en effet, u 'il faut re~.lacer Black au coLlité d 'oruani­
sation du conures pa:e un Cde de la C.G . . P. 

~ous ne devons pas refouler les interventions por an.t sur dei;) 
détails . ux conwres fédéraux, le délé 0 ué du B.F. dcit orie ter la disc~s­
sion sur les idées esse~tielles du ra~)ort moral . 

"J.Ja ad le.ne" Lli se ble _t>référable aux é::lutres salles . 
. ode de votation ; résolutions i ..L.ain levée . 

nour élection du C.C., de la C.C.C . et de la 
CO issiou fi anciere, conurès décid , sur pro osition de 
la CO..l..lÙS iol oliti ue . A son avis, no.io devono d' endre, 
devant la co :ùssion poli ti 11e, le vote public. Faire sta­
tuer le prochain C. C. 

Fête : faire trahcher le C.C . 

re s de ar le : clôture suf'fisam ent vite la liste et ne plus 
en accepter ares . 

Interventions _pre.1.)arées : suppri er "orwanisation' 
ajo.iter "pensionnés'' , 

" jeunes", 
' victimes de la uerre "; 

les rattacher a;..L ra rt .nora . 

Pro o e, pour les pro ositions de candidats aù rochain C.C ., 
uœ discussion ultérieure au B.P. avec ratification par le C. C. 

uand le prochain c; . C. : 2e di. anche de janvier . 

!.l.VO er aux fédérations la liste des _e.~bres actuel.:; du v . C., 
autoriser:' le~ délévué ~ à présenter encore des cu .J.idats au conureo . Clô ­
ture ........ le sai.n.edi à idi . 

~e as discuter les candidatures au cours du con'""'Tès mai· deva t 
la co mission uoli ti ue . .....toriser éven:b.uelle ne_ t une .; nori té de l a c 
wissi on politi- ue à faire , sur un candidat ou sur l ' ense ble des pro osi ­
tions, une déclaration devant l~ con~r~s . D'o' l 'i~portance de lac · s ­
sion poli ti _ue. 2 7 .. au oin.s des délé ués do:.ve ..... t en f' irè po.rtie . 
partant de 6 délévués , cela ferai donc 12C ..... e_ bres . 
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) . -

l) .tin ce ui. concerne la 1.1blici 'té a do ... ..,r dans la resse à nos 
~ .an• for ule üne sér' e de ro o i tion ..... 

2) 

r ) Parl .a t - révoir des CO un..iqués à la s.:i.i te 
cnez les mi listres .Herssens s'en char 0 e. 

b) ueCrétariat : le péiS e UVOv e r d fi Por atiOUS • 
c) B.F. : a ... r'>s cne. uè séance, 1 c. u!tl-:J.ué ne venant pas avant 

infor. ation au S ' en occuperont : Burnelle et Terfve. 
d) Convoca ... ioü C .C. (Bertrand) : réunir les jour. alistes après 

ou pe dant le C .. Bertra d) - Rés· é des travaux C.C. (Terf 
e) Convr~s national : conférer~e de presse lere et dernière 

·ournée. 

f) Da a.r. r nose d~ créer un secrétariat de .resse à la direc-
~ivn du Parti. A ce sujet, entretien T rfve - ~ - Bur-
nelle. 

certaL s C.C., les journalistes pourraie;:it. être invités. 
Lriscvr le soin d 'en décid~r au B.r. 

radio-ciné..ua. - Le ecrétari.at exa...:inera _es r oosi tion de 
Bur~elle au cours de la, e ainë dÛ 7 au 14/12/47. 

Lane~ ... ;~-:; société uvelle 1..JOciété Belue d ' ii....."" cr:'"' sio.J.et d ' édit.:.on"; 
le B .P .. es d ' accord ... o.ir .... ue ·rerfve, en rapport avec le B . . , ene 
c~ a ie _pour pl&cer.1~"'t des titres à ir fro. , chez tous les n:.e=bras 
du Parti , libérables en~ verse=ents d~ 2 fr~ . 
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.Le 1er août Hh:C, un inve.t:rtaire a 6t6 :-lress6 par fédération. Un 
co!ltrÔL:3 dos co ,.1pte.bilités~ <..-uquel s'~'rnt livré le Cd.c .nutse, a i.Jnédiate­
_ent prouvé ~lue 1 'inventaire étEi t inexact, des re s.:,J .f édérë..ux n'ayant pas 
os6 cou _uniquer le L.1ontant â.es dettes envers les tiers. 

Des co r1nissions de fino.nce,::ien.t ont été créées è.. Liége, B~xelles. 
li~ où elles fonctioru1ent, les dettes fédérales ont diainué. Nous exi 0eons 
Jaintenant les l!.V. des réunions des co,1 .. 1issions -le finance~1ent et nous 
o.1visa,:,:,,eons d'y envoyer l 'a.:;;ent dè liaison de la fédérat.Ltn. i. chaque 
réunion nationale ~ensuelle, les secrétaires aQJinistr~tifs sont invités 

e lt détaillc:~r les activités de la COL11:iiSsion fédérale de ..t..inancewent . 
. Jn r l~ o.lité, le déficit fédéral s'est a5Gruvé depuis le ler ao~t 

1~~6 jusqu'au r:iolaent où la Caisse Nationale de coupensation a été consti­
tuée. La vérification est a5.sée. Ln 0 •. N. r. paie ~o _t>eruanents. Notre in­
terven:tion . .iensuellereste de l'ordre ùe '30.000 frs. 

Du 1er août lgtotG au 1er juillet l9i.i:7, la :-iloyenne u.Gusuelle des per­
wé.nCr" ... ts L char·~e des fédérations était de 'li G"G fe;_sait un déficit mensuel 
de l~.3.üCu Irs, ce qui donne théoric~u1L1en-G depuis le 1er ao(lttl~'Z6, pour 
le paie ·J.8nt des per:::;anents, un dlfi~it s6nlral de 8 .1~6.000 frs. 

lJGpuis le 1er juillet de cette aD . .née, dans les plus mauvaises fédé­
ra-tians, la dette envers les tiers n' aug.:1ente plus . 

.Giaccent a été rais sur la perceJ?tion des cotisations et sur l 'appli­
cat.Lon du barê[ùe, Le tableau ci-après, portan-t sur l'ense.1ble du peys, 
L .diquB 10s :césultats enrebistrés (voir p.19). 

i)e, .. x fédérations sont ' ci ter en exe.J.ple 

Liébe : .300 percepteurs - 1er se :.1dstre lf-<±7, atteinti .J,'77 de ..:ioyenne. 
Js-t actuelltHüent :~l G, 1_-0 frs. 

Bruxelles : 275 .~.:.e1·ce1) beurs - 1er se.JCstre 194?, atteint 8.86 . .c;n octobre, 
les sectior1s ont encaissé 87 .000 frs de cotisations contre 
60. Ouù frs en septe,J.bre. ' 

Indépen.d.a .. went do la u~ise en activité des co1:i1dssions de finance.u.ent 
et; de l texte11ôion de notre système de perceptio.a. de cotisations, la direc­
·cioü üationale devrait accurder u. .. 1e aide spéciale au T.u.xeabourg, li Naraur, 
au Li.J.bourg et il J.nvers, sous la foruie d'un per .. ,ane ... 1t -:;1·.)t>lé 11entaire payé 
par nous. 

~n ce qui concerne les dettes envers le D.tl., DJ.1térieures au 1er 
janvier 1S'±7, nous pourrions les "geler" eü exiseant des ent;;ac;ei:ients f.er­
,n.es pour la nouvelle det-c;o ultérieure nu 1er janvier 1~47 . 

. . / ... 
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' 
1 

1 

Fédérations 1 fr. 8 '30 frE 5 frs 10 fr:: 20,frs 60 frs; 100 fŒ 
----------------------- ------------------ ------- ------- .. ----- - - - - - _1_ - - - - - - -

Borinag e 155 14192 16993 5758 28E - t:i;'.3 
----.. -·- --· 
Brabant allon 110 216 4780 4705 171 3 -

···-· Bruxelles 3 '±Û 2225 14088 16619 1940 o4o 91 

ëentre 1851 5102 11041 2695 1 85 35 17 -· 

Soignies (1 mois) - 200 280 «~87 - - -
-
Che.rl0roi l.-..t()9 13318 20254 3109 654 ~8 -- - - -
Dinant 10 820 2711 755 - - -
Li égo - 1273 6 26642 10076 938 100 19 

---·-
. .tùlon 35 743 2570 1153 284 - 6 

-
Virton - eo~ 2759 352 70 - -

Mouscron 50 lOltz 3 529 ~14 35 - - ---
Naraur 4.S.'3 28 115 ... 800 2964 185 40 -
Ourthe -1 .n.blève 123 1280 3209 724 91 - -
Thudinie 1300 3WO 6800 1325 125 - -

-
" th - To urnRi 320 ·~67 13976 1612 92 36 -
Ve rviers - l oG:3 ·±025 2818 415 10 -

---
Huy - v a r eL'.lW.e - 2327 8959 1576 118 - -

-.b.ë."ls t - - 6000 700 G50 100 10 

1~.iïtwerpon 175 22 '.i:G 3 871 423b 860 06 30 

Brugge - 4ü2 658 1:63 38 - - --
Gent 111 1492 32·..i:8 16•.:6 210 15 26 

-
;. 'trijk 97 1070 604'3 968 tz6 10 -
Leuvon 9 100'.i: 1959 508 57 - -

1 

Lir1bu.r.g 29 298 1388 870 "x2 79 i -
' 

r"echelen 331 1.1:54 13C3 1130 152 9 ' -
1 

Oostende - 264 1323 4;35 ?l - 1 -
1 -
1 

Do ndorw.onde 92 1788 2275 1478 24 6 -
' 

! ·-vi . .'œdonnen - 160 213U 250 401 - -
1 - Totaux 1 7779 111..92 ! . 6400 7Gl56 - 77614 69825 2~ • i 

2,2~ 
-,, ... , . 1, 89 2:?.,45 52 ,38 20' 60j 0 ,:32 : 0,07 ' . 1 

' 
1 946 1 ~ ~7 

1er trL.L 2o trir:i .3e'Erï:l. '.&G trio.. · l erS'êi'.ïestre 

Cotisations .. 1oyenne,; s nRt. 5' 67 6,70 5,67 5,80 5,95 

Cotisations wallonne s 68 .2L .. 5 55.718 <;c9 . -zù2 3 6. 72~ :i:2 . 085 
Cotisations flaoande s 13. 7 E::3 11.875 lù. 92G 8.156 9 .2 59 
Cotisations Bruxelles 8.775 7.853 6. 9 5? 5. 86:3 5.975 ----

90. '783 . 75. 1.b:8 67.285 50. 7.:.,0 57 .319 
===-.:.== ===-==-= .:::::=....;:= -; = .::.;=:= .....:== =::==== 
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l1o tal achetés 1 ro nv c y 6s c otisants Montant Doyenne 

------------------~-- - - - ---- --------...----------------i-----------
3 7t.i:29 41582 •.i:l53 623 8 1882 1.-:0 5 , 03 

-
S<d85 113 42 13 ~7 1664 75l?v ? ' 53 . 

3 0848 3 9611 3 7 63 3975 Sl 7682 8 ,06 
-

2ü3 2G 241 40 3 8I <.: 3388 lc33 I I 5, 0 8 

9 67 100~ . 33 967 677G '1 , - -
3 8792 41801 3 ùu9 G1.&65 18254 4 4, 7lr--

<:i:2SG -:.:296 - 716 231 65 5, 4v 

51...,oll 5.,;e45 4134 8<.tl8 291•.âU 5 , 7 7 

4 791 6706 1915 7S8 32552 6,80 

3 785 45 21., 535 0:31 2li~G b !::>,~ :::> 

·- ·- - --Ôl. ';1:2 57UC,' 658 84( 2ov7 v . ·-ô,--
-

11287 11G93 ':l:'-'o 1881 66905 5 , 93 
-

5 ';1:2 7 Gv25 5S8 ~ -.... '± 28428 5 , 23 

1 2S51..- 12S5'-· - 21G,_, 59 5 5(... 4 , 6L 

21...3 v3 ·213 ~l L.3 8 3384 h. 062 ? 4 , SJ 

8829 88fü, 31 1~71 6ù~71::. G, 9ù 

U~~Gv 1~ 11., 13 5l · 21C'- 6863 2. 5 ,3 (. 

7 ':tG(, 71±C0 - 12 ':13 5G1.. '1.A 7,50 
-
11~60 1 2 h .. ·G C3 7 lSll ~v'..1:85 7 's -.:: 

·-· 
1621 241 5 ? ., '".s: 27'- ç: 83 j 6 , ù6 -.. 
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J.dministration. 

Dans ce domaine, nous enregistrons une aiuélioration . Nous nous 
attachons a for.n.er les responsables ad.nnistratifs, à les entourer d'ad­
joints, à leur faire étab:i_ir réL,uli0reuient leur ri:i.pport-tJpi3 et les statis ­
tiques fédérales. Trois fois de suite (à. raison d'une assemblée p.ar mois), 
ils 0nt été réunis au Cen-cre. -nvec eux, los problèœ s d'organisation sont 
discut(js sur la b2,se de::s docu,J.onts ad.rn.inistratif s du w.ois précédent que 
nous avons ro çus et que nous avons ane.lysés. 4 la dernière réunion, tous 
les ca1...1.arades d'expression fnmçaise étaient présents et il ne r:ianquait que 
deux cfü;1arades d'expression fla:.J.ande. 

e , .. joutons è. cala l'organisation de larges ca..1pagnes décidées par le 
C.C. ou le B.P. cou.;.e celle des loyers,etc. 

Cor.L1e on le vcd_t, le Bureau d'Organisatiun a, dans une large nesµre, 
juué son rôle. Ne. us cvœiaissons Lii.oux lo Parti . Tout ce que nous ont appris 
les agents Je Jjaisc..n, lrenvoi d'unL ... eubre du C.C. t: 50 asset.lblées générales 
è.e soctions, les dtplace.Jents du secrétaire national d 'crganisation, la 
présence je r.10r.ibres du C.C. aux sée.ncas du cc.nto fédéral, ne nous indiquent 
p~.s que rles résùl tats positifs . .u 'essentiel, dans une période de rodresse­
:-.icmt, c'est ne.tureller..ent do pouv-., ir ~.1ultiplier les résultats, nais n'cst ­
il pas en.c ·rG le Jéceler tvutes les faiblesses, toutes les erreurs, d 1éta-, 

blir une i..rnge f.idùl8 le 1 1 ors anis a,t;i on du Parti qui a guidé les oe-:1bre s 
·lu B.O. Ce Jésir ~ posC ot ccntinue' à poser le 1Jrublô.1e d.u contrôle du tra­
vail· des fédéra-cic.,ns ot d.c la base. 

C Test cc: contrôle, in-:lispensable du haut jusqu'en bas, peur qu'il 
soit fructueux ot qu'il servo i . .L. ... édiate_.i~.mt à pruposer Jes ...:iesures J 1 cr-
1:ianisation vivantus et efficaces qui ncus io.pose le rendre, au so.rn .. 1et ,le 
t1:avail plus rationnel. Le ryth.:.le de travffil - avec le ïJÔ:.ie personnel tech­
nique - d0it croître dans la .t:r~porti··n où se iévelupi-e le travail du Parti. 

La ratiœ1alisation du tr&vu.il 1..wpose È.l tous, lJlus Je bonae volonté, 
de discipline, de L..téthode. L 'ir1différ.Jnce de 1 'un, l 1inc0npréhension de 
l ''"utre, le?- con.fusion entre "in1lépen:iancb 11 et "initiative " .:lu troisièo.e, 
auraient, lanJ la situation nctuelle, le résultat cc bltquer un 0u plusieurs 
ruu0.ges de la délicate wachine qu Test 1 ' ur 0 a11isation lu Parti . 

. . / ... 
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DaL.s le cacLre -.:L 'une in.u:~sp511Sè..lble rrne;._.entation lu r0ndGL.1ent des 

n sp6cialist8s", d.es a68ffGG Je liaiscn , J9s 1...1G.J.bres du C. C. , J 'une rationa­

lisation du travail lu so cre t. na.t .1 '..:,rganis ation, les ,_ .. e sures qui s 'i::1po ­

so nti sont, à 1.J.On avis , .LUS suivantes : 

- exclure les diroctivcs génér<ùcs et l8s re.::rp lacer par des notes hebdc -

-~e.léi.ires GU ..:1i-hebdv1.1ad ' ires , tapées iU:.1 é::J.iate1ent n 1 'issue de 1 'entretien 

que lo secré t aire i ' org[_misaticn aura , au r_,oins unG f uis par quinzaine , 

BVGC lea responsables rn.-tionç,ux, l o s agents de liaison et les secrétaires~ 

i'é:lére,ux . La noto .(l 'exp érionce ::. été faite au c ours de ce tiois) provoque 

beaucoup p lus c. 1 L 1térêt que l a d. ir e ctive. A 
- les 0 s:&écialistes" J.0ivent· lutt0.r: c~ntre uno tendance à la ,.:.técanisat io.P, 

à la schéuatisation . Ils J.oivoL .. t d_,. cu . .ientor le B . O. nais apprendre à lie r 

leur travail aux ...ianifestatio.ns _tK. J.i tiques r1.c::x1s leur secteur de travail . 

Sinon, ncus c.ourro~1s lo risque l ' ~mo . ..iior, d. 1 ntrophior notre organisation. 

- ExclusÜ' Il du travail personnel au lJI'cfi t lu travail collectif . 

- Apprendre de,v1;;.nta 6 e aux ri·_;ents J..e liaison à pré_:;>Rrer leurs R .V., à .o.e 

pas p0rd.ro de to....ips, i ... voir un ~.axL:.iui.i .i8 ..:.üli tants en un r:linio.ur.i de tenps, 

tJt surtout de3 .. lili tani,s de 1•e.se . 

- obtenir lo t\.ms l a ren...,nci0tL.m . ·l ' a;iplicatic,n wécaiüque et à l ' enre ­

r;istre:.,j,ent .. ..iécanique qui font qu 1 j ls ne s"nt plus alertés par les graphi ­

~d.ues, los nvtes et les i.;rvc8s-verbaux . 

- dévcloj_Jper chez 10s _.,_e.,__br.as rlu B . O. et l es ne,:ibres des C.F . 1 1esprit 

1 1initi ative , le sens des rcs:p0;1s.s.bilités , lo sGns io .Lé contin~ité dans9 

le Grava.il et 1 1 action . 

- cr, ntinuer à c.aner la lut-'ce, au CûLITS les contacts, dans les réwü'.)ns du 

PG.rti, contre lb 110.nque d 'intérêt pcrté aux prooler:,es d ' organisation . 

LES DIITuCTIO""lS FEDEiü"..LES. 

Il est ur0 ent , Dclgré les résultats obtenus , .ie consolider encore 

les :iirections fédérales. 1'1cus courr0~1s le d anger d'avoir des services 

centraux or5ai11s8s, fcnction11ant r3gulièrecient, ot le ne r-0uvcir trouver 

le résultat du tn,.vail central ü a......s le trav'.':il Je base, u ar sui te de la 

faiblesse dos directions fétéral8s 0t locales. 

L'3s cvnsiJérations valati-G _Jour les ..11e.:.bres du B .O. valent pour les 

•;J.il itants féJéraux. 11.ccorJer Uiî soin jaloux h 1 'élargisse . .ient des coTuctif 

.ie travail cvnsti tués autour 'e chacun d0s ...iel-lbres . Le no:..:bre Je bénévoles 

.. / ... 
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au trave.il autour lu C .F . est oncvre iüsuffisant quoiqu ' en progrès . Le 
..t'r0blè:10 dos lihisons avec le s sectic.1s reste E.:ilCu:Pe posé ,ial gré d ' incon­
testables prugrès . Dével0p;)e r 1 1 éducation pe;li tique d.es cadres w.oyons . 

DRns le calre les .J!r0blè .ies f onla.jontaux d.'ort,anisation, 
quels sont 10 s a spe cts ~ositifs et les 

- ------- - ---------- faiblesses ? -------------- - ------ - -

L 'ap..1lication du centralis,.ie i.;.::c cœ.tique . 

Les cLI10 r ..JS féléraux s0nt ,:tieux préJ:;arés è. la base . La base contrôl e 
.:.ci.:::ux ses lirie;ecnts ; 25 à 30 /• do .t:'résences aux asse . .:iblées généralGs . 

e unc s8rieuse a;'161L_, ration est né0essaire et possible . 
R) l.18, Jo .... lité Centre.l se réuni-c rée;ulièroüent . Les coL1ptes - rendus de ses 
travc.ux s \.,nt - il s suff isa;Lent i:JO _f., Ulari:és par ses ;·.ïenbre s ? Par une partie 
seulcw.'"'n t . En raisvn 1e la s10nificati~n quo nvus donn0ns à la pénétration 
... 1<.a1s les ontïrl-priscs et au lével ~l1J! e ._ent d0 notro influence parni l a classe 
ouvri 2'ro, les _.,c .... 1br13s lu C. C . lovr aient , à l ' avenir, faire des cc:.iptes -
r . ..Jn-2us los trélv2.ux Ju C . C . ,evant lGs co . ....:iunistes d'entreJrises lêS plus 
i..iportantes vu l ' uüe nêuo inlustrie rlc;i onale : .l!ustiers (Bruxelle:;s) , Trai.:i­
way . ..J.on (Bruxellos) , Ré_r:,ar.'atcurs '10 n.avir0s ( ~nvors), Usines Nlltallurt>iques 
(Li 6l_,o , Cnarler0i) , Mineurs . 

b) lt-,s c---::iit6s féJ.éraux Livè.1.lt voillGr è.. l' or t;e.nisation de congrès et J ' as ­
se...lblées :ie trave.il, raffor,.'.lir l-.;s lüüsvns; leurs ,..;.e,...1.bres doivent :iavanta-
ge oser eux-:.iê.:iGs s' adresser Èt la r·c..pul·:iticn do la rüt;;ion . 
c) l8s . ...tandatairos 11..,ivent absolw:wnt f e,ire ~los CO...J.?tes- rendus de 11andats . 
CeJçij concerae surtùut los uRnlet nire s co .. i.. .... unaux . 
i) ~s co .. .i tés ie sections rlc_, ivcnt sG réunir .._·lus réguliüreuent et faire 
l ·J 1. ·:-i::i.pte - rondu lo lo urs activités d.Gv ant 1 1 asso . .Jb lée 1:56nérale . Déncncer 

~ 

l,;; dant;or qui rôsi .lo 1lans les asse;..J.Olées générabs se transfor .. 1ant en s i opl eS 
cunférences d 1irû0r.1ë.·.tions assuré1:::spsr un .::::ieübre J.u co .. ù té fédéral . Nc.;us 
pouvons et ne, us 'lovons, ac tuollc .. i::.mt , veiller à ce quo les üei l lo urs ca1~m ­

r cie s de la base, les 1,lus actifs, 11:1s _;;.ilus c ·nsci8nts , lcJs plus Jév iués , 
cissu.ront la Jir&ction des s0ctions l ûcEües et i 'entreprises. Ce n 'est pas 

le cas . C 1est un ~roblüoe io ca~L..c s . PHOPOSITION : Grcuper l es féJérati0ns 
et • ' ur<''8 r1"Q · 

par .:.ird.re le nlcossité1 "1Jur1Joî 1 "ef1' 0rt des ce.lros p0nlant 1 ::J.ois sioul-

tflnéw.ent sur une f é lération l 1e x:i_,r0 s.siun française et une: f él~ré:J.ti0n d ' ex­

t1ressi0n fla..1ando . Les deux e,lj ;: ints sor::üent chPrg és l ' assister aux as s e1:i. ­
blées Je base, Je réunir 100 biut?:;ra1 hies .J!ê.lr fé ·iération et ie r égler par l a 
suit;:; lo problèwe ·les 1irectlcns l c cales .l.:faillr..ntes avec les r esp .fédé -
r aux d.e s c a .:1ro s . . . / . . . 



Jo ·propose que les leux ;;ro~~ières fédér-ations è, prcspecter en dé ­
C3Lbre .:;vient : BORINr1.G3 ot 0.8T~ND~ . 

Les sections (,t les fé.iérati0ns loivcnt '.13.Vé'.ntar:;e renseigner le 
Cc...ri. té Central, pé·X 1 1 interw.édi~,ire :lu secrétïi.::riat 1 1organisation, sur 
t ·~ Us i.:~s élÉuGnts susccytibles i ' aid.er la direction fê préciser la ligne 
politique . KJus recevo11s beauccu.1! 2lus i 1 inf0r:.1ations . C 1ost encore d.e l oin 
irisuffisant . La cc,rrespon/1.ance au Guiie du iVlili tant nous aidera dans ce 
sens . 

Les co.:.ïptes-renJus des o.ss0ublues de trsvai l tans le secteur entre -
pr·isJs nous sunt éf-JahL1ent .L)r8cicux . 

La confiance J.e.r ... s l8s J:·üssibilit6s d ' e.cti·')n 1u 
PRrti et ians le cénie cré~teur des ~asses . 

e . 

Il faut conbattra énergiquer::.cmt les ca._inra 1.es g_ui sous-estiL1ent les 
J:JOSsibi lités l 1 ac tion du Part.Let qui surGstLJ.ont les forces de l ' adve rsai­
re. Ce n ' e.st souvent qu ' un prétçxtïo r:our stre i•1actif, pc.ur éche.pper O. l a 
nécessité i ' être actif Jans leù.r sJ ülicat et au trG s vre;anisations populai­
rGs, pour se confiner 'ians une scw.i - clan:iesti!li té . · De là à s 1iso l.Gr des 

.:..assos , il n 1y a qu'un fas . Le " c~'.""1.f>a~no contre l'augr.rentation des l oyers" 
renforce la ·0011victi,vn, chez les büns ...iilit'J.nts 1e base, que 1 'action :ia11s 
1,,:: s . .i&sse s ouvre pour lç; Pe.rti ~los ho ri 2'.vns inc· 11nus jusqu 'è. ce jour. ·Des 
indices séric11x i11diquont que la no::ibre les sectaires et d.estiLlorés , Jes . 
sceptiques et des hésitants li,_ünue et quv la vi t&li té de nos secti0ns aug -9 

· .. 1ente . 
' Par exe~1pl0, la fluct 1.i.ati0n dë nos effectifs ot lG s r ésul te.ts d.e no-. 

tre ca ..• pagne d.e r dcrute..:ient ; J .nvior 3 4. 426 DG.~.bre s 
février 50 .033 " 
'..'.iPJ'S 54.338 " 
avril 57. G99 " 
:J.f.li G0 .3 69 " 
j t.tiJ.L-.. ôl . 261 " 
juillet 61. 709 " 
août 6l.. 544 " 
soptsw.br G 62 .059 " 
cctobro 6'3 . 000 \t 

La prugression de cc;rtaines r é:lbrati .ns est rer:i.arquable. A noter que 
cc sont 10s régions où le m~cte.risi:io est battu littérale..aent en brèche . · 
D'autres : Oharlç;r0i, OurthJ-.r;.LLbHr,~c, \~are .Le , Soi::;nies, ?- 1 aug.w.entent pas 
l Gurs effectifs. Les cRuse s r-:sidont précis .J.:i.ent dans lu an que de confiance 
d.nns les pussibi li tés du Parti, dahs le sectarisw.e, dans 1 ' isolement stérile, 
lo.ns le Lanque do c0niiance éUls .L:s .. 1asscs. .. / ... 



Notre c r.Lc1.- urs nntL .. ne.l :i 'é.Julati0n lont te, us les ,_18wbrds iu B .P. ont 
ou cppie , suscite 1 'enthousiasne . N ~us vc ulons 2~tteindrc les 100. 000 iJ.e11-
br~rn au Congr ès national . De 757, nos sections l ocales ioivent passer à 
900 . Le but est d 1 élargir le r uc.cute,_e nt en 1 1ur e;anisant concrèter.ie nt . 
'1\_, us les .... eLlbres du Parti c:tyant; une activité loivent travailler spéciale­
!1ent deux ou trois sy;lpe.thisanto, l eur vend.ra le D.R . , la littérat ure, en ­
tra înant r a.i:> i lei..wnt leur a:ih:si0n . 

Dens 1.le s usines et l es bure aux , ians les ch&ntie rs o t les coi.ln.unes , 
le but n'est 1)as Je t.; agnor quelqu2s liizeines de nouveaux . .ieabres, mais 
1 'affilier 15 à 20 yo lll r:.ersc.ilmv l G t au i..J.oins 25 /.: des voix acquises aux 
ülections co~unE..lüs. Le Parti :luit vivre la vie de l ' usine. Les c o::.i ... mniste s e ici vont connaître l es r evond.ic.c-•tions vuvrières et populaire::.- dans le iétail . 
I1s -lo ivent déceler ii..:1<J.é d.iate ,..10nt l es inquiétude s et les ::ialaises :ies tra­
vnillours; ils .ne do ive nt }!lus se l aisser surprendre par les événe 1..Lents, 
n ais les do..J.iner . Uno or sanisc:tt~011 ylus p0ussée les y aidera puissam.ient . 

~aotivi~é J.ü litique le ncs 0rganisati0no Je base doit être plus l 1:1r­
ge 1ent dévelo j_)pée ; elles ne lc: ivent pas se confiner dan s des questions pu­
r e _,ent aJninistrati ves. 

' 

Il ' ouvrier co::L1.uniste, élé:ient le p lus co iscient 
Jans lo t:rrw:ül coc.JWunal du Parti. 

--- - - - - -- - - - --- - - - - -·- - - - - - --- - -- - - -- -- - - - - - - --- - -
N0us abordo.ris ici une J.o s quections les plus cc,ntroversées au sein du 

Parti . Sauf lans les villes, 1 'nr,1ature do n.)3 sections locales est cons­
tituée par des ouvriers co1::.mnistes . D'oÛ la résistance que l ' on rencontre 
dans les sections l c,c ales è. 1 ' :-r ::_,anisation de la ;iajeur8 partie de leurs 
nei..lbres sur le lieu de ti·av·ül . Cotte résistance revêt les aspects les p lus 
io_?révus . .Lors de l o. re .:ùse dos cartes de L1eL'.lbre.s, ies '"' uvriers coranunistes 
né0 ligont à ·lessein .i 'y i.o.sc_·ire lt~ noo. ::le 1 1entreprise où ils sont occu-

' 
pss. Ils n 1 assistent pas aux assenblées ccnsti tuti ve s de leur section d'en-
treprise . DG tels orrer.ients reposeat sur un .1aLff·tendu, le quel résulté 
1 ' une ' interprétation trc.o.quée ies statuts du Parti . 

~'vuvrier doit s ' intéresser PUX ~roblèues cor:u~unaux, aux questions 
:io prix, au _probloo.e du ravitailh:.JL;nt, le l 1 ll.:'banisation. Il doit donc 
s'intéresser :ie très près à la g8stion coDLJ.una:i_e . 

Sur le plan coriJ!ilunal, il so rencc.ntre avec les ,.iénagères, les coo111er ­
çnnts, les paysans, les jeunes . C ' est le leur contact avec 1 'ouvrier que 
los élé.aents des classés moyennes~ \le la paysannerie et los diverses c0uches 

.. / ... 
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sJciale s le 1 a }Jüpulation , _l)ren11e nt c ,)üscience qu'ils subissent une exph,i -

tatio1n co .. 1Gune, qu ' ils cnt un onne .. ü. co:.L1un et que la lutte pour leur é1 .• an­

ci_petic,n ne 1J8Ut yrondre des voies différentes . 

:ü ' ouvrie r est 1 1 élé .. 1ent le ~,lus conscient de la classe ,;1on~ante . J1. ce 

titre, il üoi t entraîr.i.er l es élé .. 1ents uoins c unscie nts dans l'action co.J-

...... uno contre les f-Jrces i ' c_r>pression lu peuple . Le principe a surto ut sa 

valeur au sein du Parti Co.:i_uniste qui ost a~~elé & ~ener toutes l es forces 

de vrce;rès au c o.:1bat libérateur . 

.Les canarades des groupes d 'entreprises d.vi vent participe r aux acti-

vi Lés de l a section du Parti la:1.S la cuû...J.une où ils habitent. Ils peuvent 

::aÔL.J.8 , avec l'autorisation Ju co,.,i té fédéral et de leur section d 1entrepris9 

dévu lopJ.:Aœ une etcti vi té d.iri<_;e anto ·ians un groupe de quartier ou dans leur 

section 'iocalo . .Lf'l sv lutie:n n ' est ù ccnseiller que dans le cas oû 1 'ouvrier 

cc,,_,1mniste n ' a pP..s une res:i;,onsabilité ians s_,n entreprise . Mais il reste 

enten:lLl que sa présence nux réunions du groupe du quartier ou de la section 

locale, ses interventions béJ.sées sur sen expérience de la lutte, sont 

rJr i,:10 rdi ales . 

Vaniteux seraient 1 'intellectuel co...:-i:1uniste, le coL11.1erçant con::i.uniste, 

lo ljaysan :J.c.:ibre du Parti ou la ..• éna,_.}~re affiliée qui croi~ent pouvoir se 

.i!r:i.sscr J.e 1 'i "'_1ensc expérience des ouvri8rs c0,.:ï.1 .• unistes. Une sectiGn ou un 

6rou_po :lu Parti, en 1 ' absence J. ' uuvricrs . co .. 11J.unistes , sst un corps sans 

â . .ia , quelque soit le degré d 'instruction ot i 'intellectualité des Lleübres 

qui l a co::i.posent. 

Cunstituer ':ios o.illiors .J.0 grouJ)es de base ! 
--------------------------------------------

La 2obilisation .lu Parti, 1 1 action poli tiq_ue , lépen:i en partie (connais­

sance do la li8no) de l 'asso,:...blée t::,énérale, ... ais avant tout lu fcnctionne-

• .ient de üilliers de 0 roup0s par lesquels s'applique la ligne du Parti. 

Le d.éveloppet..Lent Ju Prirti , sa liaison avec hJs nasses , ses luttes, 

lé.i:>onJont lu t:ïr·fl.vail collectif de tous ses rJ.eùlbres. ùu point le vue -lu 

r0ndo,..ient et Je 1 ' efficRcité ùe nctr0 or ganisation actuel l e , nous puurrions 

<..v 1perer,.h0tro Parti L une L:llilense usine où l a direction et ses diff érenus 

s0rvices existent , 10 w.ê,:1e que les chéfs d ' atoli ers et l os contrenaitres, 

t:~ais où il uanque une .:ml titudo 10 chefs d ' équipes et d 'équipes. Une t elle 

usine ne 1JOurrai t vas fonctionner et le rende..ient y serait bloqué. Dans un 

r-1te lier, les ouvriers d.0ivent ]tro répartis dans 'les équipe.s. Dans une 

fédération, lv travail du pç.rti n ' o st eff icace que s'il 0 xi ste une s e c ti0n 

.. / ... 
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:lans chaque C) .. ...::J.unu et :ians une section , la L .. ise au travail e't 1 ' é.iucation 
des r.1e.:ibros n ' est J.)Ossiblo que _._:.iéll' l ' oxistonce et le fonctionneL.:.ent des 
~roui_Jes d.o base . C 'est la c0ndition essentielle 1e l'efficience ju trave..il 
c0,_i.._unist(., . 

,F Dans le 11 1v1anuel d 'Education Elé'--1entaire " qui va être édité à l 'inten-
ticn es =-.ew.bres du Parti , le C e Se.Li Hers sens, député de Bruxelles et 
rvs.i;onsabf-e nati)réü à l ' é:iucacion, Jéter ... .üne les conditions indispensables 
:t,;ou.r avoir :le bonnes réunicns de t:,ruupes avec la présence régulière de 
touL les adhéronts : 

e - C0.1vocation écrite ....'.ientionnant l ' ordr8 du jour de la réunion;. 
- ccntrôle régulier ies présences et travail .Je conviction auprès des 
adhérents qui son.t absents sans rais0as valables ; 
- répartition es tâches entre tous les adhérents; 

chuix juJicieux du lieu, '-1..u j·:,ur et ie l'heure de la réunion ; 
réunion co,.uençant à 1 'heurt..;; exacte ; 

- r6w1ion c:;urto (une ht:ure et Jé.Ji..G par exa...:iple ); 
- -iscussion J.éw.oa:atique , cho.que cawfü .. bde ayant lo dro it e t le devoir de 
d.unner S"'·l1 o:pinicn sur le sujet léhattu (l3s lécisivns s1....nt prises à la · 
.. ~RjJrité J....als ap:i_,licablo.3 1,our 1 1 ons0:.iblG .iu 5r cupe , y con.pris éventuelle­
uent coux qqi avuient une pcsi ti n différente) . 

Le réu11ivn ..... u t,rou.l:-'e, l1.::,ur 0tL'v int6ressant0 et eff icace , doit cor:i. ­
l:'orter : 

1) la v(rification le l ' exécution d0s iécisions prises ; 
2) la discussion politique J.es Y,U8Stions actuelles f~ l ' or dro d.u jour . 

ie la réunion, cette -..tiscussL.;I.i. levru1v e.bcutiL' , pour ch&.que quest i on , à des 
décisicns pratiques c travail, dont 1 ' exécution est répartie entre les 
ad..hért:nts ; 

3) une psrtie é:iucative . 

Antérioure:.:ient, le .B .P. , ii scu tant un 1er r appürt d \.;rc,anis ation, 
avai t Jéci.ié '.io porter surtout 1 'effort sur la constitution d ' un vaste 
réseau de }Jercoptours ie cutisc:::.ti0ns - 1 lJar 15 1.1ei.1bre s - D'excellents 
résultats Sv nt acy_uis dans ::, lusiG·urs féi.érations . 1000 percepteurs sont 
recensés. Déjà, à Bruxelles, l es ~jor cc~teu.rs do cotisations sont utilisés 
coL:L.:i.o agonts J.e liaisons entr6 la Parti et sos ::i0r.J.bres , nota1JL.ent par 1 ' or­
ganisation jes 8sse .. 1b l6es gén6ralo s . Cu.J.1'l6t0ns 18 r ése au et transf vroons 
nos 5 à 6000 J!O r ccptours en sccrotci.i.r0s fo t.r cupes (ho ....1;1e s de C".l.1fiai..1.ce) . 
Les réunir par cc:...c ..... une eu .i:>ar rét;ion . .rtiJ:..!;J.l tor levant eux le rôlt: 0t 
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1 1 acti ~n d.u Parti, lGur travail ".le confiance . .A partir du 1er janvier, 

ncus 'ivterivns nos secrétai:res le c;r0upes (ex-) èrcept..::u:.cs} d'un carnet 

s~écial qui leur 1•er .• ettrai~ de contrôler la perception des cotisations, 

le recrute 1.ie nt :r..·ar L3s b.e . .ibres, 1 'abonne ... 1ent au D.R., la lecture :ie notre 

littérature , la présence je s .1e,J.bre s aux asse1.1bl ée s du Parti et aux réu -

nions 1e leur syndicat et autres or~aüisations '1e Jasse, la participation 

aux actions l Gcales ou d'entreprises. 

Nùus aurons ainsi créé 1 'ossa.ture 1u gro upe et nüus aurons fait un 

pas très iw.p0rtant vers des 0r ~upes vre.L.ient actifs. 

Le Guide du Militant, :iiffusé f',c.tuelleoent à 4000 exe .:i.plaires, Jà.ve­

nRnt le w.iro ~r où S~ re~~ètent t 0;utes les e~~riences J 'org~isation· - ~on9 

nes c,u _iauvaises - etablirc:• avec t ous n·~ s .J.ilitants, y conpris nos secre- . 

taires Je 5rc, upes, .une liaison efficace. Le Guile du Militant 'ievra davan- . 

tage procéder à leur éducation p Glitique. 

Le travail en Flandres. 

·J 'c st Slll.' b ~ ut u.:1 .l?ltirüre s .. ùe n\., B .ili t;:a'to -~ " i vent lic:r actio.'.l et 

(>..L.'-'2nisation. :ils c nli, .Séttil t: , .• lust, .. nvars 0t l.Ji_boure;, 1.. tGnd.ar.LCO 
1' G.r\,e.nis'-7r :i ' e.-Jvr..i, o.~r ensuite''. lauliile J 'ajout~r -1u 'ils ne so.1t je..1aio 

sui'fisô . ..'..:ent ...... r vcn.ls..;s J;our a,si.r·. U:1e buü,1e ... <:irti0 de nos .iili tonts fla-

. .tf·nds sont des bure,~ucrE:.i .. c~:>. .Los c1iff'icul~és y sont .:,randes, certes. i.fous 

:tevoüs les aider .,.is ils ne .io_;,_veü\., <:.!:> baser _ '<:mal,yso lu rel:ir..rd J.0tlS 

1 'ort.:>anisation 011 Fl e:.ndro s sur un r.'. ti8nd.u dé si ütiérêl sse .. 1e.:.i.t; ~t leur éç/J.rd • 

.L'aide la i.Jlus suoôto.ntielle leur est doilllée . .i\ÏOs a.lis font souvent:; 6t;at 

de directives 1ui IJ.8 Véü11m; >Ds 1 .. our eu.x.. ll leur a_LJ 1 artient de les adapter 

~· laur fédérut;io;:i. .1 'est l?.i. le rÔl3 lil J,.I.!,. 1 eis ils doivent 1a11anteç;~ 

faire 1 'autocri-cique Je leurs .:.étnod.es de tr8 ndl cH; de leùI' politi 11uo de 

liaison nvec les ,_asses :.Cla .çu1des. L'exyérience aidant, nous COùStatons 

1ue les .;rand.es conf6rences réussissent eu Flnndres, ,ue des ventes col-

lectives or6 an.isét:s o.vec le co1.cours de i 'a"'ent le liaison doni.~ent dos 

résultats inette.11dus. 1.Ji:l. f!l't ) aratio11 e c la .ré11ssi te de la 1J0.li'érence ;,fs.­

tionale des artistes h ;.nvers l<..issent :t;ar1tois bieü dos co .. 1;.1unistes wallons • 

.Les possibilités existe.::1t eü Flandres. , i -.)S .. iliten-cs fl,w..iands doivent; sur­

tout se défaire d'un sectarist.lO outrancier -1ui les a16nc ?· coasidérer com!le 

inefficuces les .... uthod0s d'or, :anisatioti .;rt~conis6Gs ')ar la direction du 
~~--~~~---~::::;;...~~~--- . ~ 

/ .. / ... 
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-LrLi so1.F lo lall acicu.x .:.:.::ré-texte 'iu ' 0ll0s ne s ' adaptent _)o s ù. L ; ur ré­

.._,lori. L .::; U.6 ..LüüS uL'::.tiOJ.l ,, s t; i' o.i tG lll..3 leur a LJ lic a tioîl : . .nv0rs' cla:1s lo 

i,imbou.rg, ;_ Coui"·tro.i, L ..L.ouvci_ ... , doH _e â~s ré.~ul 0ats suri-renants. 

Je an .3 ..id'_{ ... ~ J , 

.">G crétair·..;; ;~atioual i •Or~anisatiou • 

• 

Co,umuniqué aux me mbres du Burea1J. Poli tique, 
aux re spo Llsable s nationaux , 

aux agents de liaison . 
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a oui . 
ur i deo c 
i ... t.r~b t:.o 
roit 1e . 'oc-

Ici, éi;lul.' • chai. "'c • ; 

C rt;; t 1 .... u 
ditiù:J. i 
n...a. cc... e 
v...,_ ..., d1;;V Z 
recteur de 

bli r -

1e no1is 
'OX.:!-lli"' 

lç:;c r >'"r 

ses pou-

..:ir.trute .._>$, • 1 se Ll . .;. e la co...,:is:Jicn d' ùâe ait sié.Jé à pl~sie ~r 
I:'diJr.i S..:o . 

• .... në:.;e aura 
r l canal :a 

la .:. tüat..:..cn ? 
,, 

n..'IJ ·id" • te • Gcnd.. 

TO...l.B 
.. 
J.1;; .... de r.1. o 1 los ri...i.&ll ~ v e1i , :s l début, 

.1;..1 $Qil do ' ré,__,uli Jl.'C l;jJ.i t r Ceroe , O t Ù t <l.roit affi l' a 
..... ' s uro....LC oblil. .... voire . Il l.1d üUS se..ible ..l ' .... ne dé-

La s.:.tuation 
de ivell s ui 
'-'ate . 

"" Co .;.;ieil d ' dfui.....:.. tration de 1 ' Cn:' Ou co • 1 'iu.terdic­
rs e l ' a;.·ro · sse .ont, pui e 1 s pri Vt:::r a.e c~ droit. 

d ~ r ciennes ri air~s d~ Cl r becq; d=> Hù' J. 1il vurde' 
u ... 1t lû.s uff' liées à a:..i.cu._r féd ation, st olu.: déli-

pass~ ? 

Trois solutio1s ~o p ssibles 

l 0 
) - a) aü.~t~uir 1 ' affiliatio e t ..... s o.os 

b) 1 air les .... ut tic.Lill ind.:.. · elles de 
· Gr ont . 

e br~ à Gr&L"..ont; 
11.., c"" ux d vlét t::C ' Hal ,etc . 

c,.; .nelùbre nt ré aQ sei J. ' un l..l"' e or ...,ani 'wlO • 

tJ.Vt..: r ll~ c 8 C..,ucl~il . le 1 ' "' . . 
e:x i· u .:liffic.:..1_ J 1t l ' afrlliet· ou à 

.. / ... 
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l· uise en ~~s wici i~s utual~tés se-ble i ~os ·ble; 
4) _~ces ·i té de lie ncier un rand no.!l.bre de oormauen.ts (le:ir né..,e s­

ei té) ; 
5} Ir·is d'edLlinistration d'une pri~air so~t ~e be&.ü.coup i 

' ce 'u ~ éraJiO . 

2°) a) ai.r..t~cir les ri. air~s fla111ç_ndes ....,roupées 'ù.touL' 1~ '.}ra 1uont; 
b) :i~ i.. r .. ~r Cltb(.)c , H.al, Vilvorde, _.:..v lles,etc ... , à li:._ féd.de 

ies; 
c) .ffili.,r la ri aire Ré ov<:;tion de l3ru~ell~s a la Féd. Br~ el_es; 
d) vOLl.S ·dti ·r t,...,u.t .... 1 s &utr~a ... rimair a Rénovation c ~ des sect 

tious d Réfiovation de ruxelles. 
l) La di ~~rsio n'est >es telle ~ t i~por~ante. Ao~s aŒ-

rior. ~ ûr u eél :lunt J a J• rt..:..endraieü ... ' la ~ ...ie fé-
déraüion d'O~ CO vact~ oiSé~; 

vant1a<->cs : 

2} les allons reste ..... t af 'iliés a Rénovation 4 t; le ~lorr.. 
~$.... L. .... tt..:uU. 

Inconvé~ieLts: 1) wê1.,js .Jr~ ective.;, de coml.t3 avec l'U ... ~.; 
2) li ce cl e. ent de per ~ac.en ts aa.~ une e sure oindr~ 

ue ci-de so...i.s; 
frai~ d'ad.ninistrativn : ê e r~. arcuv. 

3°, - a) affi ia ion ae nos ri a..:.rds à leur édération t! eut:i:'tl d 'arro.....!.di s­
se en;9; 

b) ••• Z1.L.1.t.i.t;.u 'un b;.irea:.i restrelnt à Bru '"elles qui a-surer it la liai­
son. 

~lu~ de co~flits avec l'U.1 .; 
1 'arben~ viendra f·cilement; 
aou .... pouvolis ainte ·r uasi inté._.rale ... h .. nt le person­
nel en service . 

Iucoriv' .d.ents : l) Tr ... s ;;,;ra .. ae dis ~rsi on; 
2) n~fiuer de ne l~s tenir les 0des en ains 

(ex.de l' \~r.rl); 
_,~rtiuesf'd. {~o '!~.J., _,harleroi) eront es 
diffic ~tés oar nous a._.réer ou ettront de~ con­
ditio r str.i.ctives 9. notre t'onctior~e.., nt 

( .Bôr.lL.<..0 e ) • 
) t2i!œ~ Il ne nous Se~ble pas p s ible de f 're af­
fili~r la )~i .- · ~ u Bo~inac;e à sa Iéd.d'arron­
a:isse!llent. • 

c' st ce·t~ s0lûtio ~ue 
eru;.e.... e nt ~s a.J u . ./ r S..c ·1n 
ent les av~nces. .lY Je~: de 

J.S ro o n pf:rr'ce u 'el o c .J.s 
lé._.a:e e~ de Teceroi réuuli .. re­

Ré ovation exist .... to :iour_s 
~ " et ~ , 8 • J Ct..i.:. bl.cr..L "' - ·o.:.r G~ ~ulit~on of e le~~~~ 

avaJ_~ é\_,C) • 

eu1 e 101.1.s Jbli._.e è. nou.~., ""f battr dv ~ s.H' cett~ 
~ av <= i:rt: :.e n:...,:rt _f'o œ auto.rt 'i.ue _ 'e.::...,snt con-c· nu.e 
pen.iru:_t et.: te ......... "s, f' ::::-i.. d ..... .J é_ar che s u · ,:..is v re o 
~ lJ.t"" O!l. 

I .. ' ... 
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d\... tt ... ar..dres v .t s.:rs ... r cévvir es"'~. B • 
..... utual ._. utr d ue lui r.aco.~wies~.c...t des 

i::VOi..t' .i. 
1 e~1e S l'""S s . .: . co eL 1 ' &d.uiinis tra-

ti0u. 

d.L~ti 

f e 

D n la o ,;ir ... c .... ~c 1ri ,,É.. o ci :.l ~, d. ix r-i c Lpt; , t er .. c0ntra-
n ; 

10) 

2()) 

lec a J..rés obli~atoireo ~uvent ~ ' a ur~r 
chuL~ et Joivent .;ouch r ... uis u 'X~ 
d.e..., r tenues ' lb sourct; ; 

e r;ono ... ole d,., la ré..1.;&.r.tit' '1 <ies ~ nds d'..l 
5 t..>rand s 'C'nio~s Nr t · ... :le . 

L 1 o. t u.:.::.li -c6 de leur 
a c re~tué .01.1.r e..ix 

la loi réu. ~a~v pr~v~- Lre~e t l~ re~ è ~Éc;.œi ' 
u~ i~ .œl~ ob~i~acoi e- oivenu Gt e affiliés ~ ~~ 

e .t'S..i U.O.u u ... i ..l. : ... atio r l..,. 

'LJ 'U::iion atio i e ....... t a pris ties .JL éca"'tions . pa t ~ Vt.;r .... d....._!:1t 
..., ·'-' .f s, to..1,.u lt;:S fond..., .ious o pa.rv~nu ) l ' inter .tdim e 

1 G ri ~., éta · e ... ac.tre ·~é....,. aux ar.bres ... ! tJenhei t . 

tl;:jt 
c t;ië u ... .1. 

c ... de • 

tac ti ~.i 

_or :::, <.:e .. 'n~:vati n~ a &rt ceux d.e .i:,>ri aLres 
L.'ivellE-ci, rubiz~, Hl, BUJSi. han~ Vilvor<le) 

i s a v -- .... ai es Je Ré lOVat· o 1,,;St .iu o faire crou.,~r 
~-'!' i ic. viu 1 · es a 11ot.rt: 1i pobi t.:..o • ..:outi:;.t-'o" s; ea dé­

ce...tbl.' , elle...., O.tJ.ti 
nov..,, brd, 

vaux 

o t1 ~ L tuat :.on ; inarlci œc 
·s v~~sG l. ~ . ~ 

à 
c 

~ se_µte~.bre, oc i.,obr,. e 'J 

i , aa ~ 1.12 . 47 , l 1t; . ... . N. 
Uü '.:fici de '"'" t Lui?Ort . 

.r ... c a~""'v S.J r à :!. ' lJ .r . de.:> 
uis d~ ré~ler l s comptes de 

contre la ETA I, .Sl:: nirè a L. ... i..,, tère 
é.._...0:::>er d. ' i t ... ella'tion p r e en 't'Lire . 

~ roblè e doi~ inté ~~ser av lh.tu~e nos ca1arade~ . Veut bie pren ­
dre l:s.. direction e ~a cr pa ·ne . 

De ·~ce ; uio~ e priJhl. u~ rec u ues sont i 
fédér tio ... 1 rattacho. nos ~e br~s 
.... o t . 

ispei*sa l es otJ.r form r une 
.,uenast , Bruxelles et Gra.n-

. . / ... 
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